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JE OROTR, J'ESPERE ET J’AIME.

\'ouv«*Mofc «i’Italro.

On écrit de Rome, 1er décembre :
La situaii«m defl Piém«»ntai« à Naples 

empire chaque jour ; elle deviendra 
bientôt intolérable, parce quo l'impopu­
larité du g« mi verm'in cut do N ietor Km* 
HiAumd tait de plus en plus deft progrès 
tels que les journaux italiens ne cliur- 
(dn nt plus a dissimuler lo fait. Il .sen 
conviennent ; Roulement ils demandent 
que Ton mette le royaume de Naples en 
état do Muge et que l’on se montre sans 
pitié pour tous les ennemis du nouvel 
ordre de choses établies. (Jes vœux sont 
patfaitement écouté? et exécutés par les 
Oialdini et consors. Ce qui n’empêrlie

son chemin.

profonde, que rien ne peut dissiper? On science de deux devoirs fortement mira- n’est des expressions inefficace? d'ailec- rieurs se vendant a beaux detiierfi comp- On écrit do Gaëte le 24> nov * 1 •
a remue ! une des colonnes «lu l’ordreko- cinés dans son âme royale, dont les no- tueuse sympathie. tarifs. leriiMe leron pour les inusî S ils .. r * > r, , ° * *a remué l une des colonnes du l'ordre so­
cial en touchant à /«.«xistenco de la Pa­
pauté, et la secousse s'est communiquée* 
à tout le reste. La crainte et la tristesse 
sont partout : les chrétiens et tous ceux 
qui aiment la paix se demandent où nous 
allons, et quel sera le terme des difficul­
tés religieuses qui su multiplient et se 
compliquent chaque jour davantage.

( 'cite port u bat ion, portée dans les cons­
ciences par les attentats de la révolution, 
ne s'apaisera pas de sitôt, ou plutôt elle 
deviendra de plus en vive, et générale, à 
mesure que le catholiques verront se «Jé-

cinés dans son âme royale, dont les no­
ble» pensées s'inspireront plus que ja­
mais à cette loi morale qui est la règle 
suprême des actions des nommes et sur­
tout des princes.

4% Ces devoirs sont :
•* 1. L'obligation de conserver et de 

défendre la monarchie des Denx-Sicilus, 
auguste héritage qui lui fut confié par 
scs ancêtres.

44 *2. Le respect de ce lien fraternel 
<|ili devrait unir 
Me à raison de 
leur est commune

Le siégé de Guère s'annonce comme 
devant durer autant que celui de Troie. 
\ oiiA presque trois semaines une les Pié-

« in-unis lup.iijiu-. s. lumnie leçon pour les nus : oils
“ Los graves périls d'une hello année, I no I ont pas comprise, c'en est fait d’eux ; 

les pressantes et dernières pénuries du ! il n'y a plu? qu'à leur dire, comme h*
Trésor royal, les violations effrontées du prophê.e : Que ce uni doft mourir aille i m<lllfflic c _ •
droit des gens, l'ambition illimitée d'uno à la mort, et que ceux qui demeureront . m, ' * ‘p f i°S| rcmPart8* et
révolution qui ne s'arrêtera jamais, tout ! se dévorent les uns les autres. Depuis (-/jmi;.n leur» ,,0,lvc^es#
enfin fut exposé aux yeux des grandes j longtemps Montesquieu a prédit que les I p, . . • , * # 1 '[ V0,115 ignorons, et
puissances do l'hurope, ct :i tout eih s | Etat» moderne» périraient par les armée». ! f)|Vmir.. \ *01 ^>r^nr I aP*
ne surent ou ne voulurent répondre que ! ces forties aveugles, comme il les appelle. ! Lnf, > y0 " 15011 * es ,nol,hs de leurs 
___ i ............ i *i 4 i . ..... 1 1 . ! œiiieui.» { Aous sommes uiicji

pas lu réaction de taire 
malgré les fusillades et aussi à cause «les 
fusillades, elle est un peu partout au­
jourd'hui. dans la capital»' comme dans 
«•s provinces, dans les classes élevées 

comme chez le peuple. Ou commence 
à se lasser d'un régime qui n’apporte que 
la ruine et la misère, la perte de la na­
tionalité et de la prospérité proverbiale 
du pays.

Vuih savez que quelques patriotes na­
politains s»; sont plaints amèrement de 
voir toutes les charges enlevées et les 
hauts emplois devenir la proie des Pié- 
inontitis, qui ont pris la douce habitude

j

rouler l«*s conséquences »le la situation j leurs intérêts.
qu’on veut faire au chef do f Eglise. La i ‘*11 n'est pas nécessaire «le raisonner 
génération actuelle no verra pas la lin ; longuement d«i la première obligation 
«les troubles auxquels les âme» sont en i qui incombait à Sa Majesté, ni de la tua-• •» i , i • • *»«• . « « * «.

par «Jus vieux ou des conscîh.
44 Ni les intérêts «les dynasties, rii les , échantillons de ces catastrophes. La dor- 

ir les monarques un*etn- j dangers communs, ni ceux «les ancien- nicre serait la plu? abominable de toutes ; 
le la mission divine qui tics amitiés et alliances ne turent capa* | mais a Nuplc■*, elle a été en «juolqup sorte 
une et do la conformité de blés de. dissuader les cabinets européens] vengée par la fidélité et l’héroïsme de

de cet indifférent îhoiq politi«j«io dont ils l'humble soldat contrastant avec la pur* 
- ont fait preuve en assistant impassibles fidie et la lâcheté de quelques chefs/’

de considérer les pays annexes comme I |

proie, si les chose* sont laissées à l’im­
pulsion qu’on leur a donnée, «U «pie la 
Providence, par une intervention directe, 
n’amène pas mm plus pompto «*t favora­
ble solution.

Au milieu «le tant de sujets do tristesse, 
N. T.-O, F., élevons nos pensées en haut, 
**t mettons toute notre confiance en Dieu, 
qui ne délaissera pas son Eglise. Que 
de princes, «pie de peuples, que d'ennemis 
«le tout genre elle a vu passer devant 
clb* depuis dix-neuf siècle* ! Nul doute 
qu'il no -oit dans sa destinée d'en voir 
m»sur bien «l'autre* encore. ( V qui

nière «lont elle fut accomplie.
*4 Tout gouvernement qui a dus siè­

cles d'existence, trouvant sa raison d’être 
en 1 iii-mèmc, dans les traditions histo­
riques «»t dans les comlitions des peuple?, 
considère comme son premier «levoir ce­
lui de se maintenir, «le se défendre ct «Je 
combattre quiconque en menace l’exis­
tence.

44 Maintenant, tout le momie sait com­
ment l'armée, minée et décomposée par 
les manœuvres pernicieuses de la révolu­
tion, la marine désertée et perdue, la 
trahison et l'indiscipline qui avaient pe­

ine : tes dépu- 
ne seraient pas pré-

jus provinces conquises. L'un d'eux j u'est pas moins assuré, c’est que le* injus- j uélré jusque dans la cour et dans le em­
portait ses doléances à ce sujet jusqu'aux » tires «-r 
pieds «1«* son Excellence, l'excellent «lie- • elle i/o1 . . . ■ » • % i • • f

le* violences commise» contre 
nt jamais porté bonheur à ceux

tuteur Farini, le conjurant «le vouloir ’ qui ?’cn sont rendus coupables, Le ju- 
bion ménager les busceptihilités du pays j gcuienf'du Seigneur peut être retardé, 
dan* l’intérêt «le la grande cause ita-j niais il s'accomplira au temps marqué.
li
lad

une; il reçut «lu docteur omnipotent Alors, soyez attentifs, et vous verrez éela- 
claration suivante : ] ter la justice divine.

*eil, signalaient épouvantahlement une résultats qui ru.»
catastrophe imminente et une. dissolu- vés dans le c«i3ur
tion t«>tale «lu royaume.•»

Cupemiant ie roi N. S., résistant
avec

à la chiite d’une monarchie séculaire.
4‘ L'empereur «J«*s Français seul (et 

c'est un devoir pour non* de justice «*t
«Je reconnaissance «b* l’avouer liant*- On écrit de Turin à V f nion :
ment), donna le- généreux exemple do ! “ On n des rapports très tViclionv du
vouloir sortir do net état d'universelle J Naples, do la Sicillu, voire même «le lu 
aj.atli.o. La loyale et ni..ii:irf-ln<| ur> ; L-mibardie vide la Toscane : h 
Angleterre osa le lui reprocher amère- j ,|t. c(î3 provinci
jneiit, tandis que les autres cabinets se j parés à se rendre tous les an* à Turin, et 
limitaient a ,e hu^er se risquer seul j v passer cinq ou six mois pour servir a«i\ 
dans la magnanime entreprise qu'il ten ^prices des ministres. De grandes vil-
ra,t; . , . . ,, . . . , les «l’une importance liMoriquo bien

‘ L envoi «le 1 escadre française dans i p]lis grande que celles de Turin, ne pour- 
leseanx de (r.mte et i accueil traternel | ntient pas souffrir longtemps de *e voir 
tait a«tx restes fideleft et valeureux des oubliées et ré«luites
troupes royales sur le territoire ponti vilb*s de provitice. 
fical par les soldats «le la France, sont I (.(

i i ... . . | jiclic lenteurs ? Nous sommes aussi cnihnr-
pour noua les expliquer. Nom 

avons vu les navires sardes débarquer 
«hi matériel ; mais peut-être est-il insnf- 

i usant et incomplet? Les travaux pré- 
1 pnratoires pour rétablissement des bat­
teries qui doivent battre left murs sont 
exécutés par un bon nombre d’ouvriers ; 
mais le leu «le la place ne manque pas 
de precision, et les projectiblcs causent 
«lu ravage. ^ I>e momenta en moments, 
a ..s-»itôt qu «ni aperçoit un groupe de 

‘ I ictijonîais, une bombe ou nue grenade 
arrive juste a point, et tous voyons le 
terrain s’évacuer. Tous les jours l'en­
nemi transporte des blessés, I/ennemi 
a biery essayé aussi les bombes, mais 
elle* tront pas produit de mal, et, en 
ont ro, elle* n’ont été jetées qu’en très petit 
nombre. De la sorte, l’affaire n’a en
core été qu'un jeu. Nous snpposonsponr 

rî "““'T' j l'i,s soi.nrir l..nKt«m|.s do voir rant <,ue CiaMini ne reste uasinactif-!m îe * °';/i6er* r"h,iti:s ariuk* ^ >h‘ — ^ »"«'>*>"* *
L' ’L m,<‘S ,rsU"L•|-,r ]?V"' !e ,r",,e à lamre

,nU; ' ,< l.meor^i.isam,» eontorm,. a |,.„r 'le la langue ,1e terre. Il serait bon do
de 1,L c a, lL ' L"1'" c.‘ ll,K'",S A«s,„rer an plus vitede l’etat des choses.

• otivn'L s m 1 LLU;";ÜL7 1 cerî;:-' î,imr t«,»»««*«•«««t«r.. Jiie.i , a M. ,».» : 1 état de cimses qu oti leur a tarr devait i lera pas à être tentée. Les ! mimes sont
rain, et «Jépassent « 
testations «l'amitié

Puis-je faire autrement f e-»t-ee pos-
àibie ( N «mis n'avons «pic «i»** ennemi*. 
Tl*jh7., trouvez-inoi, si vous pouvez.

La punition des fautes ordinait»-* est 
renvoyée le pin* souvent danslùmtrc vie, 
«lu peur que le châtiment immédiat tr«q>

sei 
II 
b

vec un héroïque courage aux vif* cou- | ,0 *’06î^ (|e J Europe. . j durer pour toujours. M. Farini éi
-ils de ceux qui l'invitaient à une fuite , D* K«»i, notiv souverain, espérait, en <»,. Cavour qu'il faut a Xaph-sot
«>nteiifi«î, s'enfermait «lans les premiers dernier lieu, qiie la réunion de Vars«ivie Sicile un Parlement : M. Iiiea*oli v 
oulevardb du royaume, «*t là, mettant 1 amènerait à l’idee «l’un congrus eu»-»;- i ,m parlement pour la Toscane; en

nt 
en 

«'ii r 
en tin 
Su in­

line demi-douzaine du Napolitains ! fréquemment appliqué ne troublât Por-

. . , ■ . . . . - , ... parlement |
un «ctivre toute son activité «*t s«>u étude, î pcen. qui seul aurait pu mettre un terim* \[:jan réclame quelqiu? chos «i
réussit en très-peu de temps à réunir or à j aux v iolence- brutales «le la lorce «jui | blalde pour la L »nibar»iie. 
reconstruire unearmée très-peu nomhreu- i renverse et se luoqne «ie toutes lus h»i*

*• honnête? «pii no soient pas reaction- j dre «lu la liberté humaine *agument éta- se, mais d'une fidélité et d'un courage ; l'*us ?«U‘t\ es et le* p!u* aneii*nnus :
** nuin-H «*t je les nommes, sur-le-champ, i bli du Dieu. Mais il est dus crimes «l'un capable de pouvoir tenter «J»; nouveau le j an nouveau principe «lu la s«uiverainete

• ordre sui-ericu-, s’il est |-ennis deles sort des cnn bats. i TClL’VL't '',1 *'stît l"* i-i ran jro ab.is. j,,*,,,,’;', demander une Constituante, ear, I prendre le ruban' de Ta tnédaiHe'nün
“ Les «rlone.ises entreprises de Ccttc j l! «allai, dom.ei pour contrepoids l anti- dial l.t-ils. le comte de Cavour. avec son core frai.péc. ,,«,- doit rappeler la

poignée de braves sont connues «le toute ql,e dicut publie «pu est !e îrmt de la * ’ ** .... .• i il * *

MU I t I l' * * I V ................................... • - ' - • .............................( «. * • l • • Maux Souciions que vous désignerez.
Voilà la situation telle qu'elle est. l*ne I nommer ainsi, qui attentent aux grands 
réaction *our«ic partout, une méfiance ' principes «ie la vérité <*! «l»i la morale, et

Les garibahliuns ivcliauffunt eut 
esprit de division d» jâ -i profondément 
enraciné chez lus Italiens, et il* vont

mpu* sont
ma uîtMumt rtqiosees, et l’uunumi sait 
p-i' la: » ni -nt que la garnison est assez 
m>inbreu.-u p«»ur qn’ou puisse sans incon­
vénient en détaulier un corps eonsidé- 
rab!u «l’ojM-ration. Le général Bosco, 

(arrivé ccs jours derniers, au moment où 
«1 autres giuiuraux se retiraient làciie- 
ment, a relevé la confiance du soldat, 
louîu* les troupes se sont hâtées do

generale. Avec cela, dites-moi si un J qui pour cola mémo tendent a la porver 
»'*»tiverncm»‘*nt qui i/o i pas encore t«»n« i « «i . *dé, est p«»ssible i 1 )n n’«‘U prétendra pas 
moins «pu? le voit- un faveur «le \ ictor- 
Emmanm l était unaniin»* ! l/.iccord 
est vraiment touchant.

La «i»Mu du cardinal Anîonclli, aux 
diverses puissances, pour dénoncer l’o 
die use invasion «lus Al arrhes ct de l (Im­
brie et protester contre l'annexion par b* 
vote p'ipuhiire, vient de paraître dan* 
arm intégrité, (’c qui a nécessité celte 
publication, ça élu lus modifications ap­
portées à cette noto diplomatique par la 
traduction pou fidèle qui en a été faite.

Le conseil «.lu comité « i «* dénier 
Saint-i’u rri‘ a obtenu, au cmnmrnoc-

sion «le i’hmimniu : eus crimes d«>ivent 
recevoir «Jè*cette vio une répression tem 
porellc, afin que la conduite de la Frovi-

l'Eu rope, et même la pruss«i menteuse 
et mal veillante de la révolution ne sut] 
«mi n’osa pas lu* démentir.

L'ennemi fut repoussé dans ses ntta-

sngesse ut üu la morale «lus siècles, afin 
que »ln la discussion pacifique «le ce* 
principes opposés et do l'impartial exa­
men «Je tous ’

«lotiee ne devienne pas un scandale pour j ques et chassé «le se* fortes positions, les 
les faibles, et que la vertu no soit point princes royaux exposèrent aux dangers

leur vie précieuse sur lu* champs do badue» Mira «roc.P

On lit dans lu* +Yalio7ialitès : 
l'rochxmation tir Victor- lùntnanud au j 

j»euplt* Iti Sicile.
est a vue i aine •r indûment

taille où se célébrèrent les victoires île
leurs aïeux ; le lioi lui-même se signala j granue îuuc. n n y aura j 
le premier parmi lus combattants ut vit paix pour 1 Europe. I«»ur système qui 
tomber à sus côtés lus martyres «juis’im- ^ limiterait a yaincru 1 obstacle matc- 
molaient pour la cause sacrée. fiel aux interets présents ouvrira le

•* La révolution en fut frappée et con- ] chemin a la revolution qui se propose le
émue ! ô>*c; le peuple fidèle, qui souffrait impa- i renversement successif de tous h-s trô-

nus, puisqu'on h<» détauli«‘rait du cette

iu* piutexte* iia«juit un jour, ne laissent plus aucun doute que le 
ordre nouveau concordant avec les prin- j*gomernement du Turin, s'il veut tarder 
eipes u» accepta de pat le» peuples ren- encore quelque temps en paix ses nou­

velles provinces, devra créer au nuuus

en-
J . .. . . .. - i - . Appeler la eain-

!gouvernement ueapotvju>, ne tera jamais pagne de septembre ct octobre 18(50 ct 
e-* -jnv i-êflamunt li-s vrais intérêts «!«* les"c.ml.mts de Caj.-izzo, Santo An-elo 
i Italie. Lvs <!i-imiinics, les r;i,.|>..rts.Us Trifrisc.-o et Santa Maria. Les chasseurs 
Ci'rrcsj.oiniances rjui arriri-iit c!nu]iie demamk-nt fasse vite dus sorties

m • d;«ub la sagesse ut la |>aix.
Lu duhor* de la niisc en pratique de quatre parlements, à savoir : un à Naples 

jette grande idee, il n v aura jamais du ....... ' ................. 1un en Sicile, un troisième à Florence et 
un quatrième à Milan. La question 
«Jus conseils dus ministre* a passé an 
Conseil d Etat, eî lu comte de Cavour a 
prié son president de la faire étudier 
aussitôt, car il était de tonte urgence «le 
présenter au Parlement des dispositions

•gard. J.u C’onseil-

inent de la semaine, une andienm .... ... . . . _
Saint-Père et a «leposè, entre sus mains, j ^lut pour son roi mon frère regro.ué, et 1 ''crain. parjure et déloyal, à la tète d'n- j pnncipes aumis, ^ “By i\eellenee sentira nombreuses »*t si grandes, que le comte 
h*s domines rocufollieft j«ar lui depuis le ! fini, uujourd'iiui, m'appelle, par son sut- | anuue puissante, «lesciriuiait tout njaisvinent «i «jiki l «J«mihui «.yNiaeti». de C avour aurait pris le parti d attendre
dur »«‘J tembre jusqu’au 22 no\ombre et ‘ ra«.0 unar/..ne, à étendre sur elle lus bien- | col,l> (*an.s '(‘s Etats du Roi afin d*ap- j ul,i,reSSe n°n’t‘ ai*rL,sîe s«)uverain, quand je retour «lu Roi p«»ur lui conseiller
qui atteignent lu chiffre «le 11,50»» semii, faits «le la liberté et de l'unité nationale. I prendre à toute l’Europe que cette révo- j t sain*a M/1 nîî ^ l)e.atl dessein restera | quelque mesure extra-légale,
soit tll,75t» francs. I/umprussemcnt est; J )e grandes choses se sont accomplies lntion était son œuvre et qi/il ne von-, **a‘ PaI' le î*m «les puissances, «pu consi- 
toujour* grand et ce -«miles petitesbour- ! cll pCude temps ; de grandes chose» rus- lait )'as CM Perdre le fruit honteux. duraient avant tout leur» rancune- parti
«es «pii donnent la grande majorité des I tcn{ K.UCOre a accmij.lir ; mais comptant u Ah>rs, force fut de renoncer à la pre- cuhuivs et desq uestionsd une importance

1 sur l'aide de Dieu u* sur la vertu »ies 1 mière pensée de la guerre, de se limiter | secondaire, an lieu de» grauu» principes

l.u» travaux du palais Carignan su

»>offrand ^
Mgr l'archev»*que «le lours vient j peuples italiens non* espérons arriver à 

d'a«Jrur>ur au clurge et aux tide les «le j faccompIiss«imunî »lu cettu magnanime 
sot» diocèse la luth»* pafttoralo hiùnante • entreprise.i i«/ i* , i, • i _ • .

Le g«uivernument cjuo je vous apporte 
sera un gouvernement de réparation et 
du coi iconic ; il respectera sincèrement

pour recommander I (.Euvre du Denier
du Saint• 1 *iurre :

Nos Très-Chers Frères,
Il va bu*

zou l’OIllllU .......... ............„
lift cœurs chrétiens avaient 
pressentiim nt «I»*» malheurs «pii mena­
çaient la sainte Eglise.

seulement à la défensive, ne pouvant 
I pas, avec une petite année, déjà fatigué trône». 
I par les privations et les danger» soufferts, ! 
marchuFen avant en laissant derrière v

du l’ordre universel «*î du la sécurité des

poursuivent nuit ut jour ; mais avant 
Noël, il est impossible d'avoir la saüedu* 
séances achevée. On prépare lus liste» 
électorale» et 1 «us nomination? dus sena­
te

Pmt présage donc «pie lu siège de Gaëte 
sera rude. Celui de 1808 "a duré plus 
de six mois, si ma mémoire no me 
trompe. Or, les Piémonîais ne sont pas 
dos français. Mais lus honnêtes gens 
tremblent toujours que la trahison, qui a 
joue un rôle -i décisif à Païenne, en Ca­
labre, à Naples, à Capoue ut sur le Gari- 
gîîano, n'ait monté ici un de ses coups.

“ Du côté de la mer, nous sommes 
libres. ^ Les escadres française et espa­
gnole s’en allassent-elles, les bâtiments 
piémonîais ne s'approcheront pas de 

de cette grave j trop près des batteries. Cette fois, il ne 
iflicii! tés sont si i s'agit plus d'Ancône; les remparts do

G lûto no s'entament pas d'un coup de 
de dent, et il» sont formidablement 
hérissés.

‘* I.e R«m\ son oncle, le comte de Tra­
pani, et ses frères, le» comtes de Trani 
«_*t de Caserte, s«mt admirables de cou­
rage et d'activité. I!» se mutiplient aux 
batteries ; à toute heure «lu la journée 
«m » *t certain d’v rencontrer un «lie ccs

vous

, ... cnrs, «pii, cette fois, atteindront le chit- princes donnant'des ordres, faisant exé-
“ Ln con^nynoe, au no,n du r»., je fre do 3,)„, et 1V„i q„e L; Parle | cutyr des tnivau.x pour l'achèvement d«

i mi luvrier. j defenses, ou jiointant lui-même unecharge d’être le «lu

luntôl «leux an», quau»i l'h«»ri- ; 
uiK/ait à se chartrer de nuages,

un vague I

lus droits tic la religion, maintiendra 
intactes les vieilles prerogative, qui font 
l'ornement de l'Eglise sicilienne et le 
soutien du l'ordre civil ; il jettera lus fon-

.. - . ..... . |*roj»agateiu wy mont pourra se reunir
‘ elle un ennemi fort et discipliné qui vu- * ^ bleu «pic je vous expose auprès d^i cal»;- [ai (
nait l'attaquer^

“ l ue série de retraites stratégiques,
• « ^«itcMKions, au uemamier lormeliement rjCMl$t \ 0 sort (.n 
au ministre dus affaires étrangères lus ÎJt.s élections/" 
intentions du son ironvurnemunt rolati-

a < t

parmi lus«pielles l'armée piémontaise ne 
peut pas compter une victoire décisive, 
fut dès lors entreprise, et lus troupes ro

i nice que ie vous expose auprès tin cum- j j.» ijimonf,. : j 1 » . . .A ,* , 1 . 1 . qucMion «*u « a i ousTiuiAino sel a sou piece du canon. Je ne sais si la momirnet plus duquel vou» «*tus accrédité, et j,i.^i. - L . . - . tU. i. • 1 • • lc\i u tiaii» ic» picmiuic» *u.uiccs pal le» » clue est condamnée a succuunhur < an­
, , / , 11 , 4. ,, g.u inamicn*. ut rupon*see pai le» cm ou . ce supreme combat : mais ba MaiestÉ eti entendons, du demander îormeliement j r. <n..? .... ,inc ,xl.â...i,..; i i k ‘ •’ , V. . ’ , ... , . , iiuu». la so.i «m uepenuiaues piocnai-; J^euis Altesse.» pourront su rendre h

a dements d’une administration qui ré ta- }’a^cs vh*ent en partie forcées atraver-
Toutes nos craintes, depuis, m* sont i Mira lus principes île nujralité itulispun- ! L*s tr«»ntiure» pontificales ut un pai- 

amplumuiit réalisées. L»*s uvunemuiits hublus à toute société bien réglée, et «pii . a su réfugier sou» les muis du Gaète. 
le» ont «le buaue.oui) dupassées. ! développant pro«rres»i\«miunt lu» princi- ; *% ;^u ^toiucnt où j«* vous écris, il ne|> <lê|

Il serait inutile de renuîttre b«*u* u«»s 
yeux lu tableau «pie nous avons plusieurs 
fois tracé des maux »lo la Religion ; 
chacun lus voit, il suffit d'ouvrir lu* 
yeux. Mais nous no pouvons nous 
empêcher «le faire une réflexion qui 
peut servir «ln leçon à plusieurs: «juan»! 
les évêques, «pii sont les sentinelles «le 
l’Etrlise, observant d'un «cil vigilant la 
marche «les choses, signalaient haute­
ment lu danger, «pie de gens, lus uns 
par ignorance on timidité, lus autres 
avec mauvais* foi, nous accusaient d'ex­
agérait ion ! On nous reprochait alors 
d'agiter le» consciences, «le troubler le 
pays par «1«» vaine» alarmes, et «J<* nous 
faire par là les auxiliaires «les mauvaises 
passions.

II est facile «le juger maintenant si 
nous étions de faux prophète» et si nos 
appréhensions étaient sans fondement.

Voilà tous les catholiques du timndc 
placés en présence de cette désolante ! 
alternative, ou <io voir bientôt notre j 
chef errant ut sans asile sur la terre, on. 
ce qui serait plus triste encore et «pie 
Dieu no permettra pas, de le voir humi­
lié, sans indépendance, sans liberté, son» 
la proteothm d’un roi d'Italie*.

Toi est l'abîme on nous ont conduit* 
l’esprit deft revolutions et les rêves de 
ces hommes pour qui les croyances des 
peuples ne sont rien, qui méprisent tou­
tes loft traditions du passé, et s’imaginent 
qu’ilft peuvent renverser de tond en 
comble la société pour la refaire selon 
leur fantaisie, comme on reconstruit un 
vieil édifice ébranlé par le temps.

Faut-il, après cola, s'étonner si lus es­
prits paraissent agités d'uno inquiétude

$«jn gouvernement 
vemont à la crise dernière et imminente 

i de la monarchie.
“ D’après cet ordre souverain, vous 

Ulonnuruz copie ut lecture de la présente 
dépêche au même ministre, et vous mu j 

(ferez savoir boiirnuii»ument le résultat «le
ppatit progrossn ement le» pi ~ .

pes d'économie sociale, fera refleurir la rofc;t4* plus au Ko* que les seules hu turus-
fcrtilité de son sol, le commerce et l'ac- j Gaute et «le Messine, derniers bon- ... . .
livin'- du la marine, et t'.-rn jouir tous les ; lourds du l'autonomie* de c-u royaume, , ctî««L: cmnmnmca.mti t]m ser^virn nu Loi 
liiibitur.ts du ce., dons one la IVovidet.oe i j«“«« si puissant ut si beau, des Doux-Si- | «1" ^le do cond.i. ej.onr 1 «venir.
a largement 
privilégiée.

que 
répuudus sur cut te terre ci les.

** 11» »(» sont défendus avec cotte cons- j
Siciliens ! Votre histoire est l'histoire j taiu'1' et cotte hrnyotire qui sont lus ver- j

tus propres a I auguste dynastie des
Bourbons. Mais comme la résistance dus i

bi«rnè : Casella.

«lus errands faits ut «lus irénoruusus entre­
prises; le temps est venu pour vous, 
comme pour tous lus Italiens, «le mon­
trer â l’Europe que »i nous avons ou à en­
quérir par la valeur l'indépendance et la 
liberté, nous avons aussi à le»c»>nservur 
par l’accord et par Icb vertus civiles.

Palermo, 1er décembre I860.
VlCTOlt - E M M A N t* KL.

Lu ministre des atfairoft étrangères du

( )n écrit de Turin au Journal des JU- 
but -f, *î décoinbre :

“ S'il faut en croire lus apparences,
la question de la Vénétie s'engagera 1 . . , • \ -1 * comme s est ungague celle de Naples et
celle «le l'Etat romain.Les comités d'émi­
gration vont se combiner «*r îoriiu r un 
comité central à Turin. D'autre part, 
lu souscription appelée denier d%Italie 
va être appliquée spécialement à la Vé­
nétie. C'est ainsi «pie le? choses nu sont 
passées pour tout lu reste de /Italie. Il 
sera peut-être difficile au gouverne-

On lit dans une correspondance adres-
fbrtcrosses dépend nécessairement «le | ^ée do Rome a la (rosette de J’rance 
mille circonstances diverses qu’il n'est | Nous sommes maintenant parfaite
pas nécessaire d'emunorer, il est assez ! inent édifiés sur les causes qui ont amené . - .
probable que cette défense ne pourra i la retraite de l'armée napolitaine dans j L11!,fi* ‘r1 aI iv,uf le imMiveinent, »i toute
pas être aussi longue «pio les souverains ! les Etats de l’Eglise. Quehjues uns des • . ,8> ï*on 1M.‘cnriun* 00 ‘i * ’* os
de l’Europe se.mblent le désirer. | indignes qui la commandaient devaient

Et quand l'heure fatale et inévita- . la livrer aux Pimentais après avoir prisI 1 ‘ « « • « . . - - »........  i A .... *_1 .......- ___ _ - - I lV - . . ... I ..

est

blo de lu reddition sera venue, notre au- j toutes leurs mesures pour la faire tomber 
gusto souverain, au milieu des larmes 
dos lidèloset avec cette resignation plei­
ne do dignité qui est un caractère dis­
tinctif de Bon auguste famille, deseeii- j réfugiés dans le Patrimoimroi 1' random II a udrosso rt »es riiprown- I ,ni do son trôno & s0 bo.,viendra avec nie« de ecs régiments ot d’autros 

t.-mlK nupre» de» gram is coins t i ,n- just(J ct noi,i0 (jortê do n’avoir failli ! sonnes bien en position d’avoir vu et 
n>po la dopeclio suivait o . à l'accomplissement d’aucun de scs de* 1 sure les choses, et qui se trouvent nnj

li f l.i.'il.v 1 O non uni lirA - • • I*. • 1 1 «Il 4 i t, .44 Gaëte, 12 novembre.
*4 Excellence,

44 Bien que la révolution des Doux- 
Sicile? ait c« iidnit à tonne avec une 
merveilleuse rapidité la mine complète 
du royaume, «pic «l’inique? et mystérieux 
artifices préparaient do longue main, 
cependant la majesté «lu Roi, notre au­
guste maître, n'a jamais cessé do lui ré­
sister, et, dans cette œuvre non moins 
glorieuse qu’infortunée de résistance 
persévérante, ot il a etc fait d héroïqii06 
efforts de constance ot d’énergie qui res­
teront comme un monument éternel dan? 
notre histoire.

44 Sa Majesté était excités par U con­

voi rs.
t% Il mo reste encore à oxaminor si S. 

M., en pavant généreusement la «lotte 
qui l’unissait aux autres souverains, en 
a reçu ou échango ccs secours et ces

impossible «le savoir en ce moment.
“ Quant à Rome, e

le midi de /Italie une petition auresseo j j
dans les mains de ceux-ci. Los soldats ,iU1. 1?on.perenr des F.anyais et au
«Mit refusé de suivre les traîtres; c'est munslui e ung.lais p«uir obtenir 1 uvac-ii- 
alors que, sur l'ordre du liui, ils se sont a*,on ( ° R une. Lotte petition parait

ino. Le? aumô- • avo,r du succès. Certains journaux en
publient le texte. Il me parait inutile 
de vous /envoyer. Chacun comprend 

| comme nous les arguments que /ou peut 
faire valoir.

4* On se préoccupe depuis assez long­
temps du titre (pie devra prendre Vie- 
tor-Enuuanuel. Tout le inonde est à peu 

j près d'accord pour lui donner le nom do

ans 
et

pourront se rendre le 
: témoignage d’avoir rempli jusqu’au bout 
] leur dev.ijr envers leur maison, envers 
i leurs peuples, et j'ajonte envers /Eu­
rope, «pii ne semble pas comprendre 

jqueson rep«>s se joue en Italie. La 
joisiie Reine ne quittera pas le Roi 
«lu rant lu cours de cet te héroïque épreuve.

“ Quant aux autres frères et sœurs de 
François II. ils viennent de se retirer à 

j Rome aveu la Ruine-douairière. La 
1 comtesse du Trapani, princesse toscane, 
est partie pour la même destination avec 
scs entants. La Ruine est restée et 
restera.

“ Le corps diplomatique s'est pareil­
lement transporté à Rome, mais sur 
/invitation formelle du Roi, qui n’a pas 
voulu 1 exposer au bombardement. Cette 
délicatesse de Sa Majesté ne saurait 

ssez être admirée. Toutefois, le minis-
on fait signer «lans lre ^ Espagne, M. le marquis de Lcrinn,
e pétition adressée j col,.n / V lüfîca,.u‘; chevalier

• " I* rescobaîdi, ont declare ne pas vouloir
s'éh»igner «Je Gaëte.

“ Au moment où je termine, le Roi 
passe une revue de toutes les troupes de 

■ la garnison. ’’
per- 
me­

* trouvent aujour­
d'hui dans la ville de Rome, ont mis le 
public au courant de toute» ce» infâmes
nmnœuv rcs.

44 Trente-cinq mille ducats ont été don­
nés pour acheter seulement un colonel 
du régiment. On voit «pie les cent cin- i 
qualité derniers millions demande

scs ont cto omp
44 Le prétnrianisme vénal est donc inau- 11 • • I ' \* ! f

b«>ns offices qu’il avait droit d’attendre; 
vous comprendrez quo cot to tâche sera 
aussi facile est concluaiuo que la premiè­
re. . . j

44 Depuis sept mois que la révolution 
triomphe dans lo i,"yaume, toujours plus 
ouvertement fav«»ri»«?o par un gouvorno 
ment 
maître
de? ... . .
espérait quo sa cause était allé ro, si co taclo do tout un corps d’otlioiors sapé

• IM.l* • X f I J, . I VI m 4 «o ,« 11V OVillILC...................... rot d I.une . ".:ns M. de Lavuur qui J telule llvniIt.llier ,
!millu|ê, par t.e.tt beancoup plus au tond des choses | p01npPreur, il a été décide on’on nelïis: 

M. de Cavour aux chambies piémontai-1 «l1* *1,' ,lPPlU‘-■'ce, n est unlletnent ptessé ( {erAit dans ln voii • • • - ‘

Autriche.

\ ienne, 25 novembre.
On apprend de très bonne source que 

'. 1 dans une séance du conseil dos ministres
sous la présidence de

jii . * lierait dans la voie suivie i tisonici on o*de changer le nom que porte s«>n souve- n x • J !.. . 4 Cli co• , » i*.' 1 il n -i , Qui concerne 1 organisation no lïinno in
............................ .........-....... ru net lu qual.t6enverL.de laquelle il ,Lie,.re. La cîise ministérielle né n

gu ré désormais en Europo. Nous avons f,,?.1.1 n 1>U‘.,.0.U..? Llli0peé L ‘‘1 10 m.* donc être considérée comme terminée ;
*u dans eus derniers temps des révolu- ',u0//‘Juî c0{l?.l' ‘on d q u e le changement ; )e. ,ninjstres qui notaient nas de i’avil 

ont pervers et parjure, le Roi, notre ! tions militaires presque justifiées par les ! L. ' L ^ ictor-Lmmattue. entraîne-} (lc niajorit6> tels qno MM. de Pleener 
aitre, n’apu rien obtenir de la part événements antérieurs. Mais nous 110 ,,aU Pc,,l-««re plus de dithcultes en co i ct îe eonite Szecsin.^om été invités nar 
>s souverains de l’Europe, auxquels il connaissions pas encore le hideux spec- ,noino"t 4»e h» couqi.Mu do tout nn roy- j pem per0Ur ;.garder leurs portefeuilles

- - - -.......^ ............. ......... ~ ...... '■ «urne. - I II est donc probable qu’on va publier ci
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jours-ci d<> nouveaux statuts provinciaux. ! le cabinet de Vietinejponr recompter dans ! <*n compte *tir la coopération
yjtmrn.tl allemand <A Frankfort À tous le- ca- >nr l'ai, pui .les cour» de Ba- Ita-Canada. mais il semble i

. | vière et «ie \\ urtemberg.Vù)iTX/\ 29 novembre4.—On sétonne 
que le gouvernement 
tant de fermeté sur la 
nétie. Si n«»iis Miminf*

do tout le 
improbable 

que le* amis do la colonisation résidantox • ' ■ o . . . , . ... ... ....... •. ••• < Moincuumi

autrichien montre ?J<‘ mullï,ÎTV ‘ ** * «Jj^tructiou • : . p0Xln;.Ine |^, lvnx ,|e Uuf.bec mémo
ti. j i y* doit soumettre aux t hambret, dans leur (a 1 . 11 1 ’ 1 A , •*. % nH,,K*

•bien informé- on pioc-haine session, un projet de bu desti- | contribuent hcnuc««up à 1 etabli*>ement
inrur. 4- • ■»' tic Miiiij» l'ivii * h i'’* * •! • . . . . . - , . , » , , ■ • . » ♦. , _ . . ,doit attribuer cette attitude, d’um- part. : * r,‘£. *T 1“,,lue’î,",n tles ,:l"£'K*s ,iu,,s ,]v !;l ',llU*e 1 ‘ «.'*“»» :l k‘llr
ù de noux-elles assurances qu’on avait re-!ie ,lr 1 ,‘f,on- |»art.e la colonisation beaucoup plus

y ( 'jri''sjH'iiifintC' Il(TIVJ.V). tacile des territoires du Satineiinv et du
t Sr. Maurice, et devant l'avoir beaucoup

VlfSSIUI\
1854 165K.

AppArtcnmit au 
port il* S. Joan.. as-j 4 4i« 

Vppartetiant au 
î>«»rt Us* Minimi-
chi...................... to:« 120

Appurtfinnt au 
port de .S. André. ii'O

Ton N au k. 
1654 1851).

49,005 II 2,4 20

10,003

11,000

13,550

6,070

eues de Berlin sur le# intentions de la 
Wn**e au cas d‘une intervention de la 
France en faveur «in Piémont, *Je 1 autre, 
aux sentiments bien connus d'une partie 
des Etats allemands. Le c mite Recli- : 
b erg est parvenu à convaincre tous les ,

Stouvenionn nt* allemande de i.i nécessité 
l’empêcher la participation p* e de 

la France à la guerre prochaine, et il a 
conduit le» clr>*o nu point que la Prusse 
ne pourrait pas une seconde t'ois rester

i m V N A 1 > A .
! plus à cœur. Car il ne faut pas U* 
cacher. on bien l'association de Montréal

*3 inputtile* pout lf Sou% eralil l*on- 
IIle a Si.-Jean. V H

Dimanche le 0 décembre, n eu lieu
loi: répudier sa constitution et ses prin- ; dans la cathédrale de St.-Jean,Nonvenu-

rieellim« Iln •lUIpuli**.

Nous cnuiiai»-ous enfin U* résultat si 
impatiemmont attendu du dépouillement 
des votes donnés pour le Maire et les 
Conseillers Municipaux. Les candidats 
heureux sont, pour la Mairie, M. T. 
Pope ; pour le Conseil-do-Ville, M. 
Burns, représentant le Quartier St.- 
Pierre, M. Mcdireevv, représentant le 
Quartier Montcalm, M. Lemesurier, re­
présentant le Quartier St.-Koch et M.I H{ muivi • il V 'iiauiiUli’M BVD 'IIU* u* V.I1UIV.UUUV 'Ji: ViJII, 1 M| U’IIU" . .

nrrniv ar 1 iVi m/\f m m.* 1 w.*, \ • 1 . . . . -, j .. .,. J «uiningeuu, représentant le QuartierLM rJo.i . *0 Uü LAI DLL,, 1vm). j cipe> i : * quelque sorte sectaires, subir Brunswick, mu* as.-embleo des tideles 1 . n . 1 . . .
_ *. A i . . .. . , ! .lactiues Cartier. \ oici le nombre de

4 tu»*» Humus

____  _ i i indueuce et accepter le concours moral .convoquée par Mgr. >\veenv, pour leur
. i • » . ... 1 i votes ifltt^i bien que te concours materiel du fournir i occasion «1 unir leur voix a celle , enregistrés pour chacun des ean-

j district de Québec, ou elle doit s'atten-îde tout l'univers catholique* dans fox
neutre si la France intervenait entre remercions ceux de no> abonné- 1 d]c à no,ls voir n:*Pu^icr nn !”"Kr 4,,’il I)r^»°n do leur respect et de leur réné- j
l’Autriche en Vénétie, sans s'exposera • tU[ îalq )>arVt..jir à IV.dr dnistrari-m ' ll onîr0 pa» dan- tus intérêts de favoriser, ration envers le S*, uverain Pontife, de 
lu grave re*j>onsabilite de provoquer tints 1 * • Î'1 • • ' ■ » « • ........ . . . .
scission pr*»fonde en Allemagne, il n'est

didat* :
Nf A 1 IM ri

.1» c.- i-.iirnal le iii..iit»nr »lv leurs abon-i L;l wcondtf rrti60“ se Uro ‘le lVxpû- taire oonnaitre leaiv sympaiiiies pour sn

lia? uvuicua »4iiV itn uioi^ crviiuniivo uv , - i ------------ -----------*11 • , , . , ,
f’Allemagi.e. la Bavière, le Wurtemberg M.m ,....ir engager le, refurdataire,, qui 1 inyoï-nti'.lo des pAiemeiita régulier#, les moyens aux depone de Son Gouverne-
>as douteux Que les Etats secondaires de : neineuts, et nous prolitoas de cette occa* riencc des autres sociétés de colonisation : cause, et do contribuer suivant leurs

et la Saxe, et de même les deux liesses ne soi-,r malheureusement que trop nom 
ci Xassau considèrent la conservation de

épargnera !e désagrément de revenir si 
ouvenî à la charge.

Carte»» de %

la Vénétie pur l'Autriche comme une 
affaire qui les intéresse directement, cen- 
rne une question qui regarde l'Allemagne 
méridionale, et pour la solution favorable 
de laquelle toute F Allemagne a le devoir 
d'i n t er ve ru i r. < Hcc ts*n h <i *. >

Vienne* 3*» novembre.—La conférence
du Banat a été ouverte à Agram le 26 f ............
de ce mai*, sous la présidence'du bàu de : personnes qui défirent faire impri- ve:Ms .
Croatie. Ce fonctionnuire a donné 1er- mer des c 
ture du billet autographe de l'Empereur, 
aux termes duquel les instructions trun- 
mises au chancelier de II *ngrie. eu vue 
du rétablissement de» anciennes institu­
tions, s*‘*nt appüquables également à la 
Croatie et à l’F.-clavonie. et a expo-é le 
but de ia conférence, qui consi-îe à orga­
niser avant tout les comniitars. M. Ivan 
Kukuijevic prit ensuite la parole en fa­
veur de ia Constitution et de la liberté

difficultés de la bonne administration, la ment pour lesquelles il est maintenant 
nécessité dr dépenses imprévues, sont obligé de ne compter plus que sur le jareux encore, a suivre cet exemple. .

Av.-o .111 pou .1,* txun.tf vaioitîè. on n.n^ ^ uit-mos aiijourd’lii.i qu'antref.d*. et à idle et la charité des enfants de l’Kglisc.
moïit.- d*un enthousiasme nouveau diîfi-

Premior jour, 
Second “

1 roisietne 
Quatrième **
( 'inquième “ 
Sixième **

Total.
Le vénérable prélat avait annoncé à

O -J O
699 
•J 5 s 
176 
117 
123

1 2 fhr> 
1267

%/oA^jèh. 
227 
3 i 2 
26 i 
1Ô5 
1 72 
140

12-7

î cile à créer, d’une t77#/iw de colonisation, la messe qu'il aurait beaucoup désire Majorité en faveur de Pope, s
j les memes obstacles viendront se mettre amener cet important sujet devant ses j 
jeu travers tie.- mêmes intentions.

Ces

«'« iNSKtl.ï.KRS.
diocésains un peu plus tôt. mais que la Quartier Saint-Pierre :—Burns, 2«V) ; Din

raisons n'ont pas vdiappé à 1k visite des différentes paroisses, ilurant la nin,-'« -76 : J>ourg»*t, loi.
__   j i • i i • , • i •' n- • • j Montcalm:—McDreevv, 2GG ; Langlois.; clam oyanee de plusieurs des plus ter- *ui>on uermere et une anairo inattendue jf.- -

l'Emperctir a été pris et n donné aux 
alliés d'imimmses déiuuiilles dont la plus 
grande partie est cclun* aux français. 
On s'est emparé de sommes considérables 
qui seront partagées entre les français et 
Ice» anglais ; de simples soldats ont vendu 
leurs parts 305 francs.

L'armée tarlare tient encore In campa­
gne, quoique l'Empereur ait pria la fuite 
vers la Tartaric.

licAsvK.— L'Impératrice Eugénie est 
remrée en France.

*\x<>i.KTKicitK. — Le Comte d’Aberdeen 
est mort.

Le bombardement do (lacté est re­
commence.

MARCHÉS A X ( « L A IS.
Marché monétaire plu** actif. Actions 

sur les chemins de fer canadiens et amé­
ricain- un peu en hausse.

I leur de 1- par s»" plus chère que hi 
semaine dernière, ventes de bd à
30s. Bh, hausse de 2d u 3d par six 
boisseaux: ventes de 12s 3d i 12s 9d. 
Mai- plut ferme ; ventes de 3bs bd à pjé 
pur 24lbs. Sucre ferme. Thé inactif.

( onsoli lés à 92j

AKUIVKK !>»•: VAVIKIC \ VACKI’K

‘CANADA.”
(.Vnivelle* i( Europe >ir a\uz jour.% plut rèc*nftâ.)

ijuucjj i ui . . . . . ^ . , , Le navire à vapeur Canaday parti le
::;Tr^T:r ven^ de la Colonisation *à Montréal, qui l'avait appelé aux Etats-Unis avaient Jacques-Cartier Tourangeau, 200; For-1 lâ de Liverpool .i ouehé le Ib Dec. à 
14 . ? ( 1 ' * *1' a < t ^ * ; L»j jL <»m eu occasion de les faire valoir etc la cause île eu retard. 11 leur déclara tin. 133. ; Queenstnn h est arrivé le 2b à Halifax.

ment sont prices d envoyer leur ordres >2 . • .. 1 „ - 3 ? dan.- une discussion sur ce suiet, nrov.i «t r'lit « T . .1__ _ _ _ ^ _ _ ! . . ' i %*au plus vite. Les ordres seront exécutés 
avec le goût et la promptitude ordinaires.

» »-

q ic entre les membres de ITn-titut Cana 
dien-Fran^ais, sous l'inspiration dL. M.
Hameau.

ft.a Colonisation.

des triés rovaumea unis, et la réin corpo­
ration des parties qui en avaient i : • illé­
galement séparée®. 11 prop»«a d'envo­
yer à Vienne une d* putarion chargée j leur attention aux «iématchea d'un grand

Le ( \iruidten de mercredi dernier sug-
! gère rétablis, emont à Québec d'une

r . ...... It » , j,, • j • (société centrale indépendante de celleLe moveij le j>lu& sur de convaincre , , yt . t r. ,
nos lecteurs de la vitalité e- •!«- i'impor- ;
tance incontestabu» tie la qno-tion de la
C'‘Ionisation, nous parait être r *.rfir*cr

d*»nc que p«»ur céder à leur légitime em- 
presstincnt et aux sentiment de -'»ti 
propre cœur, il les réunirait dims sa i 
cathédrale, même après vêpres.

Saint-Koch :— LeMcsurier, Uni; Saint- 
.Michel, 104.

Si 1 on on croit le ( 7tron /ç/c de ce ma 
J tin 1 élection d»* M. Hope va être vont» **».

1 «;t nouvelle de i cniive d«* rartnee 
I anglo-franyaUe a lVkin est confirmée. 

Le navire (ieonjia* parii de lu Nou­
velle-Orléans, -n destination de Liver-

.... .. ! tôe devant la Cour du Bfinq tk- la reine. I in,(:,‘l,lii'-’ ltf N,,v.. en imsr.
Lutte annonce tut i occasion pour *sa . . i . i .. L équipage 8 est sauvé.

(iratiileur de prononcer un discours élo-
X«»us espérons que le \ sultat de cette

fondée à Montréal, mais sur les mêmes Jean donne une analyse, et que nous 
luire-. Noué avouons que nous j.»réfé­
rerions un troisième parti, q ii a déjà « *é

, ,, ,, . -, protestation sera d amener sur la tete dc6nient, dont le nttAvy rrerman de *st. , . .
* trop nombreux agents de corruption une

l ne depeche venue île IVkiu pur 
voie de St. Betcrrliomg dit «pie ia paix 
a été conclue avec le- chinois et que

voudrions reproduire.
Il nous suffira de dire que l’impression 

proposé à Montréal : ce serait «le comp- fut s: profonde que rassemblée, imtné-

& punition assez t«*rrib!e pour emj»èclier la j l Empereur de Clone est revenu dans 
répétition des infamies sans nom qui ont j r"tU.

de présenter à l’Empereur le- demandes 
suivantes :

\° QtFiî fût institué un * grand?.- ehan-

n«.»tnbre de citoyens de Montréal, qui 
viennent de se former en a>-**ciation et

4 t i l i w41 ilirvilWl. 141 l..4,4lj- . ... . , . r.. ,,
>1 • • * i - ' i • •. • ! «le l'U. u je r des 1*1 * element- nn* pii îi*.cellerie provisoire chargee d être inter- ! y c* “u n * 1 “ tn ‘L

méJiaire t erre la couronne et la nation heitant compaîrio*es d être ' »;;jours
croate-escîavonnu-dalmatique, et qui dé- à l'avant-garde quand il .-'..gir d'enfre- 1 CIi'lL*l,: v {V[l Icr:,:r
,«luirait un même temps Ju miniitère | prises naîionai«s. n.-iis .Jev..»- simuler. ! a n\‘tro Chambre ti Agriculture

ter tout-ii-fait avec le (J >uvernement, 
d'obtenir >21 sanction «•; ses »»cir»*:-, et tu 
fttte: lant. d'opérer l’unité d'a«ln«inistra-

diatement après aroir agréé les résolu* 
i.**üs proposées par <ie> magistrat.- et les 
citoyens les pins distingués, nomma un

c; » ra c : é risé c c » t e é ! e ctCui.

SoMat» poufIfhaux.

Le 1“ décembre sont partis d«* Mar-

Dalmatie envoyassent leurs députés a la 
Dièt<* croate-esclav* unie.**

Le comtes Jules Jankovic appuya cette 
pr*«po-itir.n et demanda en outre que non

un
a

i10
A‘\t . i . i; . j ,v « ! caractère de députation dont cette Cham-uan» i interet un uistjict «le Quenec : . . 1 , ...

bre est révètue donnerait i'a-^urance

1 ne temaiive d'a-sa-rinat dirig»* c »n 
tiv le Vol. Dunn. i«* i armée Sicilienne, 
a donne lieu à la r;me:ir de i a^assinat 
«le ( iar: i»al«!i.

MARCH fis.

1 Lé ferme, avec une tendance a la 
i hau.-se. 1 *r»^vIhî<»us inactifs.

o ?• i. j . . 4 . , . .. , r , , Consolidés de 921 à 92;.ure actuelle rcr a remplir une liste de souscription ; z«»tte, I iicodore de Montravcl, Jules «Ici i i» i • .• •.... , , ,, . .... . La i» >urse ue t ans a terme inactive,
ferets «le la ce «pu îur tan avec tant de bonne volonb (ng**rd, E<jm<>n«i \ iilcdieu, Eplirem ; iL-uL», à *»>•.

que le secrétaire ne pouvait sutfire à faire Crégud, F. X ernède. F. «le Chazotte a a a
lé-s entrées à me-nre que les MHiseripteurs déjà combattu à Castelli lar«lo. et Théo-)

dore de Montravcl e-r le frère de Félix

t loi; et «lt* régie essentielle au succès d«* comité pour rédiger une adresse au Sou- s«.*i Ile pour Rome, en qualité de volon 
l'entreprise. Ce «pii .-e ferait en c mfiant verain-I'ontite, et procéda sans désenq>a- taire» pontificaux : Ferdinand de Clia-

car, en recevant les bonnes suggestions 
qu on non- tait, «*t en non- montrant

seulement l'administration politique des j îl ftecondt-r, en i^-s imitant, nos
t rois royaumes, mais aussi la justice et h* ! compatriote* de Montréal, il est prudent 
culte, lussent séparés de* attributions du j de ne pas accepter d'eux, précipitant
ministre Alitât. et_ que le gouvernement ment, «le, plan, tout laits et une r.rmni-
du navs lût organisé ininiédiatement sur rL • • n Mition t'ULc prête, avant de mm.- c-tix*une base constitutionnelle. Ce-diverse* 1 . . .U .. .
prop«»*itious furent ado]»tées, et on invita
le ban à nommer la députation qui doit
porter à Vienne les vœux deVass -initiée.

qu'aucune partie du pays ne serait négli­
gée dans ses combinaisons. Nous a von.-las.
conviction que c'est là le part: le plus 
simple à la fois et le plus praticable.

L'importance du sujet nous forcera 
v revenir.

6e presentatent.
Le montant des souscriptions sera pu- de Montravcl, tué dans ce combat, 

blié h»rsqu elles seront complétées dans ■— • - —
aies les paroi**es.

.^Xu.slt|iii* :tt-ligfeio»e

a

Lcole norm aie- lai va!

la-s élèves de l'école normale-Laval

Ton p.raf lire.

Avec un soleil nn peu plus brillant, 
on s<* croirait aujounl’hui au beau milieu 
du printemps, tant la température est

ont ih.nné hier soir, à l’occasion -le la d,,"ce- Si r°n e" cr"it ^xp.-riencc ties

por
( Wanderer.)

J * e$t h % le 20 novembre.—C'est donner 
une faible idee de notre situation que de 
dire que partout, notamment dans les 
campagnes, Finflueuce de* autorité- ac­
tuelle* »c réduit peu à peu à néant. Par­
tout la jeunesse est échauffée, et partout 
les mesure prises par les autorité* pour 
maintenir l'ordre, marquent de la fai­
blesse et de l'irrésolution, ("est ainsi 
qu’à ilisuolz, il y a eu des -cène- analo-

as-urés si réellement il v a chez eux 
cotte unanimité de vues et chez non* 
cette identité d'iutérèr.- et de besoins, 
qui non- permettent d agir «Je concert.

L association récemment formée à 
Montreal est fondée sur !r* modèle d'une 
société semblable qui existait en 184$ 
mai* qui a duré ptrii de temps ; et elle a 
adopté, r. plusieurs modifications pré*, 
la constitution et les règlement» de cette

Voiiuua - Rrun*vrl<;k.

CüNVTKrCTION DF. \aI><KM X.
Noil* trouvons les statistiques suivantes 

dan* le .VL John Fv> n<an «lu 14 déc.:

Nombre d»4 vaisseaux «Mitres dans le- port*
3,4oo 

* 34, i
du N.-B. en 1859 . .

îfini tonnage de..........................
Portant «les équipages an 

nombre de..........
derniere. lout l’ensemble de l'associa-I 11 est sorti des ports dan* i.i
t ion sera composé «i une société centrale, j 

gîtes à celles de Debreczin : à Mezolzat h»Miiéc des citovetis de Montréal, et des j J? \ÏU 
Hiicsi, il y a en de» demonstration.-. D au- ! sociétés -u? cur.-aics de clunjne division V *

de ville ou comté qui voudra bien *’afn- Itre part, les avocats refusent de se servir 
«in ]>apier timbre, et à Keskemet on e*: 
resté quelque temps sans payer les «Jroitb 
«Je consommation, par cjue la communt 
refusait «1»* le* affermer p»our 45,ou** 
rtns, comme le voulait le Gouvernement. 
—(/Vwir «le Vienue.j

—On écrit «in Danube, le 30 novem­
bre: ** Il circule en ce moment en Hon­
grie «*t dans le* pays voisins un program­
me de Koussuth, lvlapka et Pul-ky, «pii 
se *-orit constiîuésou veulent se constituer 
en gouvernement provisoire. Tout ceux 
qui adlièrensàce programme s'erieragent, 
par leur signature, à obéir aux ordres cle 
ce gouvernement et à exécuter toutes ses 
prescriptions. Pulsky est, comme l’on 
sait, le représentant des Slaves. Ce pro­
gramme n’est répandu, jusqu'ici, que 
parmi les membres de l'émigration «aï i! 
produit peu (l'effet dans le reste du pava.5* 
—[ A gen cf lia va*. )

On lit dans la CrascKe de Trient*:
“ Une frégate à voiles piérn«»ntai.-e 

est entrée le 24 de ce mois dans le port 
de Fasana, près de la forteresse maritime 
autrichienne P«»la. Le commandant «le

même année (vai.-seaux i.
D'un tonnage de.........................* -

int line augmentation de 
tannage sur 1S5S de.............

La >« ici été centrale nommera, par | i»„ Kovnum^-L'm....
voie d?élection, un comité «Je régie nui Colouicé...........
aura cutrôle sur toute IWiciation, et ;
chaque *uccur*ale aura an-»i son comité I '!rus^e-...............

11 » ’ i » ., , . i oc 6 or • ............
appelle torac. La société centrale, par Du Danemark..........

Vfti«*eHt'.x Tonnage R«j lipage.

•••••••la voie «le son comité, recevra toute* les 9e U mn***...., . , f>e la Russie............
contn mit nui*, et se r«*serve i emploi de , De TAutriche...........
tous ]t * f«»n«is souscrits, e«*it par se* pro- i !‘e « ......
près membres, *oiî ]>;ir les succursale». *
Le role «le cclle*-ci -«• bornera «loue à 1

*.'00
2,215

747
14
36

104
5»i
u
•i
l

132,026
27ur101
255.257

fête du leur principal. M. l'abbé Jean 
Langevin, une séance littéraire et musi­
cale vraiment tort intéressante. M. l'abbé 
Langeviu a eu l'heureuse idée «le créer 
au »ein même «le l’école une société, 
dite société St. .1 eau, qu: se recrute parmi 
le* meilleurs élèves et qui est pour eux 
t«»us une cause puisrtantc* d'émulation. 
Ce sont ce* jeunes gens, membres de la 
Société, candidats ou aspirant*, qui ont 
fait le* frais de la suirée, au moins quant 
à la partit' littéraire, et c’est justice «le 
dire qu’il- s'en *<>nr acquittés avec bon-é è

heur. Un peu plus d«* naturel dans le 
141,9>9 débit, un peu moins «h* nu leur «lans U* 

geste*, et tout serait bien. Les compo­
sition» des élèves, inscrites au cahier 
d'honneur, ne sont point à dédaigner. 
Nous admirons, en vérité, que de jeunes 
hommes, entrés d’hier, pour ainsi dire, 
à l’école normale-Laval, aient fait en

vieux habitant:* «les campagnes, le temps 
doux que nous avons eu depuis une quin­
zaine do jours n«ius présag** un mois de 
janvier très troid.

I >ATR.

2$,057 

3.302

I >éc«*mbre.... 27 
»• ou 1 20° 5

74 c — — O;.i li* Ordination generate, an llunl 
si .Io««epli

Lu Maîtrise pnîilie dan* sa livrii-on 
du 15 nt>veml*r«» la lettre ^uivatite, que 
le I. R. 1*. D'un (iiiéranger. \t»hi* de 
S«■•!« — m»*f. a adressée a son «lirecteur, M. 
J « »seph «i*( )r: igné :

** àSole-mes, 10 uov, 1 *»»»».
M< *n*ien r.

“ Qu«'iqu«: mon suffrage soit fort peu 
de cl:ose, ju cede neaiiiiKiin- jinx in-»* 
tances d’un ami inconnu, et je prend* la 
liberté «ie vous adresser me* humbî«-- ic- 
licitation* a I occa*i«>u du e«»ngrèo d *ui 
von- avez <•:«• h* promoteur, et «pii «loi* 
ayo;r pour objet la restau rat loi di plain* 
eii.'i.nt «;i di. la niii.-iquc reiigicus. .

Je Jais h * - v « i * » 2 x les pois since res 
pour le succès <i«* cette «envre -i impor­
tante au coinj lémeiH et à in «lignite dn 
service «liv:;i ; mai* -i j'osai* risquer en 
txto* lettre une parole «jui dépit-sât !*< x 
prc*si«*u de ma -ympailiic, ce serait p»uir 
vous recommande!, Monsieur, les iméret* 
du ch:i iî grégorien. N o* églises pcuveiiL 
a la rigueur, m.* passer de la mtisitpiu : 
wli« s ne pe i vent se nasse r du chant gié- 
g«>rien. Beaucoup «Je torictioiis Ülni^:

13.61 * 
7 702

Samedi dernier, 22 «iu courant, M^r. • qm s «mt ti * accomplir qui n'oli’rcnî pas 
Bourget, cvètjue de Montréal, oflicia so- j.ius léger pré:, xi.; *,4 remploi de la 
lenncllement dan*» son église, et conféra niu»ique. Enfin, la génornlité «les égli*e*
»• « . . . . i •. « «

divers ordres aux Messieurs 
nommé* :

ci-aprei est réduire a sen pa**«^r compU''uniunt.
** Le chant grégorien doit donc, ce me

si peu de tcoiips «l’atissi remanpiable* «iiocèse «le Boston.

La 1 Vêt rise à MM. Isaïe Sauvé, F ran- : bciuGUî^ j»réoccui>t.r le (.'.mgrès avant 
çois-Josepli Prudhomme et Octave Ro- , **»tt «pi il »’agls*e «i.-* textes, soit
tiand. de Montréal et Joseph Covlc, du ‘iM de l'exécuiiou. \’ous « te*

• •««a. * I , » % m

progrès et soient arrivé» à ce degré 
d'instruction. Cela fait grand honneur

recevoir ie- *ouseripti«»n» peivues «Jan*> 
leur» localité*, et a !»?s transmettre 
trésorier «le le Soci 
Biiiné. les succursale 
influence -ur la 
aucun contrôle sur
n’aurout au reste <)u à suivre en tous j jr,()t. .Ste. Hélène, de G;iha, lie Jh 
points le* ordres «iu comité central.

Telle est en peu de mot* la coustitn- j de 
tion «le l association projetée. Mais une Hollande et d'Algérie, «Je St. Domingiie 
lettre de Montréal et un article de et de Terreneuve.
Y Ordre de lundi dernier nous apprennent Parmi le» vaisseaux des colonies, le

Les port* -ont fréquentés par de* vni*- aux principal «*t aux profes*«?ur* «le cet 
seaux «le Hambourg et de Brème, du établissement.
Meckleribourg, de Naples, de Toscane, La partie musicale aétéf-»rt bien rem

Le I)iac««iiat à MM. Marie-Jo.-ejih-Hil 
dvge Dupuis et ( reoege Sérifii «lit Lan- 
g:;ii*. «le Montréal : Michel Barry. « i ' A1 
ban y : «*t John A!«»ysien? ('onlin «le B.«s* 
t« «n.

Le Sous-Diaconat a MM. Jcan-Baptis

tr«*p c«»mpwt«ait, M«»ufiieur, *ur «/«‘s qut s- 
tiun-, : «uir » j ne je m« permoMe «le v<» i> 
suggérer «j ko cpie ce * >JÎ. Je me l)or- 
nera; a v«* i* rappeler que, quant à lYxé- 
«•utioii du chant gi. g«»ric n, ikjus somme*

glaise, «ie Ste. Hclene, de Gut>a, «ie r«>r- Grand Diiodu “ Uhiltre "(piano). . Herz ; Seers er François Birs, «le M«mtivai : 
to-Kico, «lu Brésil, des lie» du Cap-V crt. par MM. Gagnon et Defov. M. Emma- 1 hi.ip ( n-.-oT* et Michel Ro«!(len, «lu clin 
de Franco. d’Espagne, de J’ortugnl, de nuel Blain a ravi l’assistance parson Harttor.i ; Richard </('ynimr.-in

in corvette autriciiienue Ihindoln, qui ! que les amis de la colonisation n'ont pas I ( amtda n’est représenté une par 160 
«Ifrïfficïer'àNàor^fle^ftJjAïi! I £‘lé ‘a.r,t s’en tau-, à einhrasser vaisseaux, d’un tonnage do 17,<.'57; la

citer le commandent à s'éloigner iinrné- ! C(* Pr°Jr^ ( ^ a huie re\i\re i ancienne s«>- Nouvelle-Ecosse par 1,022,«! un tonnage 
diatement du port. Le commandent pié- ciéte «le colonistiti«>n. Quelques regard» de loi.371 : Elle du Prince-Edmiard j 
montais allégua qu’il »e ferait que réjm- j jetés à la dérobée sur cette constitution ]6fi. d’un tonnage de 1$,3W>.

to {i«» »• l

Ce nombre fait une augmentation sur
in­

vitation, ajoutant qu’il recourrait même ont n»*uilli et découragé, il y a quelques
;i la forces *i on n’v obtempérait pas. Le ! années, les meilleurs amis de ia cause. : 1S5S do 1S vaisseaux, formant un t.

. in.v.re pienumlais a du s éloigner, et D’abord, et pour ne parler que des résul- nn»o do 12,607. 
ceiad autant plu» «ine «Jes renforts venant ! 4 1 /, ’•Je Jh.la étaient en vue.” ,ats fe'ünora,lx' i] ,lü,,s 6e,1,ble '1'“-’ ce

............ •• •• i i»
noriancc que réclament le» liiéoiic- «ir 
M. le chatioino (i.niticr. Je perdste à 
croire que la vérité «^-t !a et non aiiiem*.

** Je serais heureux, Moii»ieur, «le vous 
voir signaler comme regrettable l’aima 
«p«i * est inîro«luit «iau- beaucoiipd'égli.-es 
e. «pii consiste ;i Mippriiuer le clianî «lu 
( ira«luel a la uic-m*. ( ctte oini»M«in. cou- 
trr.ire a 1 usage anterieur «le no» égli*e6,

y__ a l.M,u.r résultat de supprimer 1^. morceau
diocèse «ie Toronto; E»i\vanl-Ignatin* i*rincipa! «Un- eli.nque mes*r, celui «pii, 
Heenan. «lu «li.u*è»e«rnainiltori : cm Luke fhiti» \.antiquité, excitai: le plus d’intérêt 
Harney, du «liocèse «l'Albany. et était l’objet d'une exécution plu» re-

La I«>ti*ure a MM. Elphège Gravel «.*t ^hmcliee. «le conduis «pie dan» les puv* 
J can-Emmanuel Filiatreanlr, «le Mon - ï M,j 1,4 plain clmm est tombé en mépris, 
t real : J unes O Kcilly, «!«• Hartford : et 0,1 j‘* musique «*fct t«»uî, ou ai» supprimé 
James Tracy, de Boston. le Graduel, et «jue, aussitôt après FEpitre,

Dimanche dernier,23«lucuirant, Mgr. nn i,æ^(* 11 VAHthiiu ; mais puisque elle* 
UinHounanit, ev»Kiue Sand wich, c«m- ,H*U& •' qm^slion «iu létahlir U* chant 
fera la I*rèîri»e ;i.M. G. Sérien dit Lan- K^egorien, il serait assez a pmpu» ij(* ne 
glai» eî le Diaconat à M. Françoi- ( -houi- j ciuunienccr par anéantir ses phis 

‘ 1 «r • . mélodieuses productions.
Quunt. au programme relatif à in

par
chant plein «le science, de naturel et «le 
simplicité; il a dû remonter sur le théâ­
tre aux applaudis-ements redoublés de 
l'assemblée.

Ii»«nrrectton O Xaple*.

Une terrible insurrection a éclaté à 
Naples le 5 décembre. 1 ne partie «les
habitant» de Gaseite \ a pris part. nard. ( «•* deux Messieurs appai*.ienneiit 
Ou s'«.*ttt battu avec acharnement peu- à la Congrégation des Clercs de Sr. Via-
dant deux j«»urs. Les Uiémontai» *.<»nt i‘e,ir* Uetî(î cérémonie eut lieu «lans tnusiquiîjje m«' perinetinii «ie dire un

.' i * • 1 • i i, t r . .... . •. • i... -

cette

restés vainqueurs, et leur victoire a été 
suivie d'arrestations et do fusillades en 
masse. Beaucoup «le citoyens ont pris 
la fuite.

Dans notre prochain numéro, nous

l*ru*tte.

Berlin, 27 novembre!.
< V , 1 . . ». « M '«V ut.1.1 i.M J'I ■ ■ *i 1444V. 4/Wi ' <n UM»I lUllDan* les pourparlers qui ont eu lieu 1 . n n . . .

récemment à Stuttgard entre Fempireur EarîK* e’ce e<|e Eivalleede 1 Jutaoiiaia
d’Autriche et le roi de Wurtemberg, ces °* ^(î<? townships avoisinants, au détri-

La valeur des nouveaux vaisseaux e** 
société, toute montréalaise (piiis«jue le estimée par le contrôleur a IS7 sterling
comité central tout seul aura la haute- * (quelques uns £8 10s. ster.) la tonne me p»hlierona une correspondance, pleine 
main sur lit régie de la société), ne pourra surée par les charpentiers; faisant une ■ adressée à un journal de Baris,

r sur l’appui du gouvernement, valeur de £287,000 ster. non compris le j ut expose dans toute sa vérité la dé-j a XJ/*1! 
saurait favoriser une colonisation profit de la charge qui peut laisser 10s. l,,|0rfthle situation de l’Italie méridionale. ! x \ J 1 j

ville. - J/ in rrre.

NOUVKI.LKS D’IH Uon:.

compter *
. «jui ne saur pjojit «ie »a enarge «pu ]>e 

sterling de bénéfice par tonncati.
L’on a construit en I860 58 vaisseaux.

deux souverains se sont trouvés complé- ment de nos vastes régions du Sag <*nav, formant un tonnage «le 27,581.

A K RI V f. K Dt7 SAViriK a TaPKLR

, SAXON.
{.\ouvrHtM Eurtp* ,f un* jourr>>' p!m rfc«nttn.)

Le mi
tement d’accord sur le. q»»estinne qu’iià di; Gaspé, eic. Couiptimt sur ses senl«

*------ -“’Mb u’oit — *
stipul

-------------------- ------------ ---------- -J----------- ------ -------- J   \4V VV I4CJ’V , \ IV • \

mu agitées de façon au’ÜB n’ont pas jugé WS01IICC6 ui Sl,„t ,C6 S0..scHdttuns .le la 
necessaire cl arrêter des stipulâtk»iib «it*-, , . 1

Nombre Tontine.
Vaissfnux poffédéê par «ie« co­

lons en 1S."*Î) • •••••••• •••••• •••••••• SI I
yj:is5ARui pOMiédés par des co- . , .

ions en 1856................................ SW2 164,224 ! françaises
- t i ,,. . . VMMoaux po»«r6dés par des cu­
ti*. A Munich, il eu a ute «Je môme, et oi un nous demande pourquoi, voici; i ion# eu ihm.............. ............. s:» 141,454 I

terminées et de convenir de mesures BnUhhition, elle compte sur 1 indéfini. 
jK>sitives en vue de certaines éveutuali- l’improbable, presque 1 impossible.

Mgr l’évèque «le Soissous est mort 
I presque suljiteinenl, le 4 décembre.

Il y a maintenant cinqévècliés vacants,
l34»055 |c» France, et un «lans les possessions! chunk.— Les armée* alliées ont coin

1 église «le 1 Hôpital Gcnéi^il «le cette mot. au sujet do la J/< *,%r brcot\ pour
laquelle on établit un concours: il est 

t question surce programme d'un /tuo'ceau 
pour l'/lcvation. Lvs véritables règles 
ds 1 I.guse, «i acc««r«i avec les sentinif*nî:< 
«.is la pi«*u*, s opposent t<«niirlliment à 
ccs mo.ets executeô dan» nn moment si 
aiiguhtr, <«ii 1m silence «je* l'adoration est 
un devoir p air tout le monde, musiciens, 

j cleige e. lidcdes. L ele vain «n etuut ter­
; u.inoc, le clicenr doit chanter U/^m- 
• thrtunqui vaut ; telle est la I oi, tellüs 
son; les convenances liturgiques. 11 est 
a «io*irer qnt le Congrès s’eti déclare le

comme sur les 
. le d<unie à c»)»é-

rt-r, lore que, a propos de cette mémo 
lroyu hr» ve, il avertit les com}«oiitem's «le 
laisser en dehors do leur œuvre les into-

’ I*e navire à vnpcnr Anglo-Xi**, Pa. ti | "l
; Je 14 d Angleterre, est arrivé à Portland autres I «• i r n /' ,n'j ( 

>, ' le 25 décembre. ï «uuno le
' . r k * I I 4 k V*L? Il Mil < I à ^ I

incncé le fî a tuarciiei sur Pékin ; et le 
ouvrages en terre près de la ville om été j nations du fr7or/c/ et chi Credo. 
|>r.4 lu mémoj.mr. Lo j.alais d’été du! “ Ju fai», Jfpnsieiir, les vtun.

vœux les plus

5446



LK COURTIER DU CANADA.

Binc«roB pour une institution appelée n 
n-ndre les plus grands tor rices à lit reli- 
rjion, ai aile n le bonheur de s'inspirer, 
comme je l'espèru, des riales et de l’os- 
prit do la sainte liturgie. Kilo roue 
devra beaucoup, Monsieur, car votre 
zèl* égalo votre autorité dan» Isa ques­
tions oui se rapportent an chant religion*, 
l'aniiottoz-inoi do vous oii'rir, en finissant 
l’expression de ma cordiale sympathie, 
arec colle ds nia respectueuse considé­
ration.

“ 1* K. PltOSIMÎlt (tITKKANOKU,
“ A bbè t!> Snlesmc. ”

Nmiih recevons communication, dit K* 
f]le/t public* du < «and, do lu circulaire 
fiiiivîinto, datée «le Rome, le tfo octobre 
1800 :

It LORO ANIBATIOH 1»K l/MtMÉK l'ONTIKIOAI.K.

*. Suint-Porc*, dune io double but
so défendre contre la révolution et de 

protester contre l’envaiiifisoment de ses 
IjuIs. qu’une politique infernale lui a 
fuit enlever pur «les moyens in idmissi- 
Mes, afin de prouver son impuissance à 
se minier lui-même, a décidé de recons­
tituer petit à petit son armée.

•k Pour atteindre ce but, il faut créer 
mi noyau autour duquel, au fur et ù 
mesure dos besoins, viendront se grou- 
j„*i 1rs soldats volontaires quo les nations 
catholiques lui enverront.

o Pu France et la Belgique posséde­
ront un corps français ol Belge, appelé 
tiruiH*up.\ ]><mti fiant.e (/.ntiuTCr* f. Le 
dépôt de ce corps existe. I ne compu- 
gnie est déjà formée et fonctionne. Les 
unires compagnies si* tonneront rapidc- 
meiit si les jeunes gens répondent à 
l’appel que leur fait le Saint-Père.

•* (Joinme duns un pays non militaire, 
rormmipution d'une année.* est difficile, 
surtout après un désastre comme celui 
de Carttellidardo, il importe de bien faire 
comprendre aux jeunes-geiiH qu'il faut 
pour 1rs débuts, qui ne seront pas longs, 
puisque déjà on a une certaine ex pe­

sa ire, tandis quo celui de l’ennemi vien­
drait s’applatir sur les siens. Que pour­
raient la plus belle manœuvre et le plus 
grand courage contre do tels désavan­
tages !*’

1.0 correspondant aflirme que la ma
rine française est sur le point d’avoir à
ilôt dix frégates du modèle de la Gloire :. r ;aussi termine-t-il en insistant vivement
pour que l'amirauté anglaise suive l’ex­
emple de la France.

4 WOXCES \on i;i.u;s.

A Louer.—L. Prévost.
"r;nw

Mardi, le 7T) «|>i cour ;»!. :i»i preDn Utc «1»* St. Ni 
«'lioliiH, à !ilg«. «le sh uiiH et 11 inoin, M. Françoi» 
Bi»i!largeon, ftl.ro <!u -urlf, «le Mgr l’évé«|ue de Tloa, 
tt «1»» P. Baiilurgeon, écr , médecin.

À Québec, 1«- 2-1 «Pi courant, h Page «le 2 ans et 4 
mois, P.huirc-hla, la plus jeune «les enfants «I»' l'ho­
norable Andrew Stuart, juge «le la «.:«»»»r supérieure.

V*

t

A LOtj:i2U.
Possession au 1er Mai prochain.

Le MAGASIN et MAISON faisant face u 
la Kc* i»r Palais, occupé maintenant 
connue uutgardu de tubac.

S*H«jre.-*t»r h
JOHN fi. SCOTT,

La Haie du Febvre.
ou il

LS. P UK V O ST, N.. P.
28 «léc. 1800. 'JT T»-1 m )> Basse-Ville.

A v i s an i >1 i c.
Dr POTiïrriEH,

riiirurpicn h ni«*ranici«*n-ilentfste 
île Paris ( bruvetc ).

Il nVfct pus «i«* lai«ie f«*uime 
avec do belles (toril*.”

Ï^R. POURTIEK prévient !«• pu-
1J b lie qu'il fait la POSK UES DENTS ARTIFI­
CIELLES dans le style le plus nouveau et to plus

Compagnie de Montreal
DKS

VA Pii U RS OCRA NIQUES,

PLAN PROPOSE l)K TRAVERSEES.

A

«Wht ;

‘SFvf*

A VIS.—Avis public est par le pr6-
i\ sent donné que PIERRE R0V dit DESJAR­
DINS, écutor, de Tarnouraaka, tnédecin, a été, I«* 
premier DECEMBRE .courant, nommé CONSEIL à 
Alexandre LaPIante, du dit lieu, cultivateur, inter- 
'»*• Et q u 'à l’avenir le dit ALEXANDRE LA- 
PLAN! E ne pourra, il peine de nullité, panser sans 
la présence ou a via par écrit de son dit Conseil, au* 
run actes, obligations ou contrats notariés ou sous 
seing privé, ou autrement s'obliger soit verbalement 
ou par écrit

D) déc I860. 2G4-Gf

A vendre ou à Louer.

CMC vaste terrain situé à St. Koch
J de Québec, vif»-â-vis l’église ; borné au nord 

à la Rue St. Joseph et au sud ù la Rue «les Fossés. | SERVICE D HIVER DE PORTLAND, 1800-1801. 
comprenant les immenses b&tisses connues sous le 
nom de BOULANGERIE TOURANGEA IL

Lh capacité de ces bâtiments les rend trèa propres 
h servir d’atelier h «les menuisiers, des meublieis ou 
des chnroiiR.

Il se trouve de plus une magnifique résidence «le 
famille »*t un magasin, le tout possédant les appa­
reils néccoMiires pour l’eau et le gax.

Conditions libérales. Possession immédiate.
Pour | lu.- amples informations s’adresser à

J. IL RENAUD,
12 «léc. 1800. 266 26, rue St Paul.

Pleur ù vendre.
Venant de dchartpicr et ù vendre :

X, W W i ràUARTS de fleur
O' /A du Haut-Canada tt des 

différent»*» marque** d«* l’()u«.*rit.
1000 quart* «Je fleur de fantaisie, meilleure qua­

lité
— aussi : —

b*)0 quarts de fleur double extra pour la pâtis­
serie.

L. RENAUD,
7 nov. 1860. 24l-2m

Une noiiveuuté dans !<• 
momie d«*s Arts.

PHOTOGRAPHE SüR PORCELAINE.
Garanti par lettres patentes de* Etats-Unix, 

Angleterre, France et Belgique.

«lu ruble.
L«*h «‘Xtrnetionü, les op«*rations et la pose des 

dents Pont faites sans la raoimlre «toutour.
Tout ira»ail est garanti Prix modéré*. Con­

, , „ . . «uîtations gratuites.
rifiici* : xitrihiTtl* paiuur? ,( di-i'ou*- j vo. ii. ,.Salnlcl'aiuliit» -tEra 
nmd. m> pas jeter le manche apres hi i rote «le i.ery.
cognée, si tout ne marche pa~ tie suite à ; n dér. tsco. 374-lui.
merveille. 1 vio n 1

•• Les engagements sont tie deux ans et ; A > IS. — Dans «juelqucs jours sera
„(m,iv Hns?!es derniers itvec prime tlmit ; O «">*»'»< ^ 1'imprim.Ti.- .i,- MM. Brous.••mi, le 
i ' . . , . .. - . * discours prononcé ù lu cathédrale de Québec pur

'«• «-lut! 1 «* H J 'tib* « lu '»M 1 . • . . ! M l abi é Ant. Racine,â l'occHsiondu service chanté

BO IS > I-MiTS.
ri

émis

A

du • ompte-rendu de la cérémonie ù l'occasion «lu ln- 
qucllo il a été prononcé.

21 déc. i860. 27J2

9 # »• M». •••• IMV, «» t W. I * 4 • '« 1» O ■ é * I» V X il M il
taiulni <JUC* Ir> por^iliIH1 Zu ••fVcjui pour lc*9 soldats ciu Pape. Ce discours fermera un#* 

«.ni à «*<i*nr la causi! (lu Saint-I \*r<\ Cl | brochure de plus de 40 pngc.a, in 12 et -rra précédé
du «ir«»it et «le Pieu, c*enteiniis.sent 

i-ntrc* elles D*>ur que le voyage fût pavé 
tin.r n doutai r*n non Jo/tunt# jumjh a j*
Ifow * où là ils recevront une fort belle j vV_V(*l*t i t .

. , . . fPOILS conx <jui doivent aux
** On c«unpreiulra aiscinent «pii si. imi | jkm itk.s sont par U présent, ra-

»,renu.nt tous 1er* !noy«*ns de tuliciler ! «il*- quis de p:*y«?r iimnédiatcmcnt au Sous-igné, leurs 
rîv<V à Rome «le bon soldats, on ]>:irve- rentes et autres droits, faute di* quoi, leur- comptes

-i river un corps ue d a «,(f'/U r ran- • , .nan *‘ ' « *i» Sa Majesté pour en poursuivre le recouvrement.
rais et Belges, on donnerait an 1 apc mie j LOUIS PANET,
p.îce aéolbu qui lui prrmeilraii de g<»u- ;• n>v ifir*o. 2S8-ixr Agent,
vernèr <-n dehors de toute prefieion esté-. 7 ; f.“
,-ioure. et que ce c-.rpsde 7.000 Frnneni^ ] 1 <‘lTtt «L 1 1*111*»-.
et Ih-lifo AmetnenUM-u rertuinement : - jN ,ot de ierre contenant 100
«pirtiid on en connaîtrait bum 1 mipm- ( acr(.6i pur le ( !l,llli„i )c v. i.itmKe de
lance. ! I*Eglise, est oilert en vente ù des conditions trc.*»

*• I.r erps des guides achevai VJl être! raisonnables. Il »-t **itué pré; «Put» moulin à!
ivoiqraniaô. Les jeune* jJtens qui y •«»- j ri"« ct 4 s'',lr,,tM'r “ VHOM.\s carv. 
t feront c-«* mourront a leurs îrais, c est-a- j gll^eC| 17 ..r j.-«;o. 2»;o.
«üii* «i.i'ilo seront ternis des'aebeU r «Icuv
cl, e vaux un pour eux, Jantro pour le j JÎOîlUX * ^Vt(LS.
(I«»mc6tique qui sera tn«»nfe. Ils tou-: j ],’* soussigné i 11 forme respec t U cu­
rb croit t 1 DU L*- piu mois et 1 CCCN ! ont !«• J â srnmnt scs ahiU et !»• public, «pi’il vient de r»’- 
!»r«*VCî de sous lieu-tenant *. ce corps ne revoir une grande variété d'articles convenu bird â

1 .'-Massera DBS reil’eet if de GO bonmies v.î ; faire de puperbei cadeaux du nouved an. En le pa-
f \ - r *. i . ^ ......... ,d0 :».,».. tronisant nous Terrons : nmenifiques montres «mi «>r

«•-’ appelé a trtil. .1 . i « * ' ‘ ’ | et on argent «!«• t«ms genre-* «i«* factures française et
lliajors. . anclaise. Aussi «b* superbes montres en or éineril-

•* ( )n formera t g d »’nenl une batterie lées et ornéi s «le rirhea «limants. De plus, Chaînes 
! ... v P*Mt*t il le rie * oïl .! —Lait qu’elle <,‘l or* Chatelaineg, C!«;L. Brosselets en or et «*n ar- 

«’ dtn\ * ‘l * ,, r.irnii.iM. p’'lit, Epingleu pour dames et messieurs, Joncs, Ba-
fût française et belge. I on tonne.a » ^ cJr ? rU, f

Dé partcmciit «les T 
(!«* la Couroimc.

QufiHKC, 2C juin 1860.

VIS (*st par les présentes donné
qu’il a plu à Sou Excellence le Gouverneur 

Général en Conseil, pur un or<Jr«* en date «iu 23 
courant, en venu «it* l'autorité qui 1 i est conférée 
par m dix-huitléme Section de l'Acte passé dan» la 
huitième année «lu règne «le Sa Maje-'V la Reine 
Victoria, chapitre quarante-neuf, élever les hono­
raires qui doivent être charges et perçu? par le 
Surinteiniant des lnspoct«.*urs de Bois pour b? mesu­
rage du bois taillé »v«*c obèle, ^ sept cents par ton­
neau, dont quatre «:ent.i et demi seront alloué? à 
l’Inspecteur, et deux ccdih et demi au bureau du 
Surntendfttit.

ANDREW RUSSELL,
A s e i s t a n t- C o m 1 u i s s h i r e.

4 juillet I860. Ifs 135

P X I* 1.1 C A T ION nouvelle du
a J (.’atéchbtnc «1«* Rodez divisée en instruc­

tions pouvant servir «1».* prAnes, avec «L* nombreux

De Liverpool, 
JEUDI. | VAPEURS. j Df* Portland, 

SAMEDI.

22 nov. I860. CANADIAN. •15 déc. 18G0.
29 *• * NORTH BRITON, 22 44 «i

G déc. 14 bohemian, 29 44 ««
13 “ ** NOM If AMERICAN, f> janv. 1861.
20 “ “ ANGLO SAXON, 12 “ ü
27 ‘* “ NOVA SCOTIAN, 

CANADIAN.
19 “ 4i

3 janv. 1861. 26 i4 • •
10 “ 14 NORTH HItITON, 2 fév. «•
17 “ “ BOHEMIAN, 9 •• ««
24 “ “ NORTH AMERICAN. 16 “ t.
i 1 “ “ ANGLO SAXON. 23 “ i»

7 fév. •* NOVA SCOTIAN. 2 mars «4
14 •* « 0ANADI AN, 9 44 44
21 “ • NORTH BRITON, 16 44 4*
28 *• “ BOHEMIAN, 23 - 44

7 mars *• NORTH AMERICAN, 30 “ • i
U 14 ‘* HIBERNIAN, (new,) G n vi i! u
21 (> «« ! NOVA SCOTIAN. 13 4f i.
28 “ “ CANADIAN, 20 “ •t

4 avril •* NORTH BRITON, 27 é ê

Pour fret ou paasuje. » ud/vvuor/• mue Ai/ents
*ii ira a fs :

Québec.—(îK< »K<îK Ii SV.MKS . t Cie.
Brockvillc.—Briti-h and Auuriran 1* îxpress C «>.
Kingston.— 1 b) «lo
Belleville.— Do «lo
Cobourg.— Do •h»
Port Hope.— Do «io
Bowman ville. - Ito «lo
Whitby.— Do
Toronto. - .D HIN < i L A SS.
Hamilton.—J. B. FOLINGSBY. 
Ivomlnn, C. W.—P. ii CARTER.

«1«>

La compagnie américaine de photograhie sur 
porcelaiiip, So. 781. Broadway, New-York,

AYANT garanti sa nouvelle et
J 1. iugéuieuae mv. ntion par des patentes améri­
caines et européenne* est prête ù exécuter tous or­
dres pour

Portraits en miniatures de personnes sur
porceluine,

pr«*?eutant t«>::* !«*s caractères attrayants et avanta­
geux des photographies ordinaires, le brillant et le 
fini des dessins en miniature, et d'une qualité et 
• 1 une durée aau.n précédants jusqu'ici, en étant ren­
dus aussi impérissable- que !«•»* propriétés naturelles 
des ai tides sur IcMpielr ils sont transférés.

Comme .»• procédé patenté «le là Compagnie p«*r- 
met la reprodu«:tion de photographes, non seuic- 
ment sur surfaces planes, mais aussi sur surface? 
rondes et irreguiièrea «le quelque manière «ju'elles 
lo soient—de.- portraits peuvent «ître reproduits avec 
une précision et e dtdit ates^e de tracé irrépro­
chables - u r «le- porcelaines «h* toute description et 
«iimenaion en usage commit articles «Je luxe ou d'u­
tilité domestique, tels sont:

F mes, vases, tasses a dejeuner, articles de toilette,
kc.t ic.;

en donnant ainsi «le*, portraits fidèles et fournissant 
un style unique cl exquis d’ornementation domes­
tique.

Afin de fournir «les facilités pour la gratification 
du goût populaire et de. ren.-ontrer les «lésir? de ce h j 
patrons des beaux arts désireux d avoir de? portraits ! 
éur porcelaine, la Compagnie h'importé d’Europe 
une collection de porcelaines supérieures, manufac­
turées ?ur leurs .ordres, qu’elle vend au prix coûtant. 

Afin de «louner

au peuple de tonies les sections de l’Union i
une opportunité de po?oé«i«*r «ie.s

rOflTUAITS SCH l'OHCKLXl.S'E DC CHINK,
elle fait la proposition suivante aux

habitants du pay* qni ne peuvent venir visiter 
en personne l'atelier rt galleries a 

New-York.

Vliir«*a«i <Ki Congru n m» fripai du
de* filmoiiNkl.

J K donne par les présentes Avis
l’nhlirg que l»*r terres ci-dcRxouB mentionnées 

H-Pont vendues par ENCAN RUBLK’. à Ste. Flavie, 
LUNDI, le quatrième jour «le FEVRIER prochain, à 
DIX heure? de I Avant-.Midi. «*t à St. Jér6me-de- 
iMatane, LUNDI, le onzième jour du même moi?, à 
aa même heure, pour le? C«jti.-at ion? et Chargea dues 
«jux municipalité* ci-dessous mentionnées, sur les 
diverses terre* plus ba*. désignées, à moins qu’elle9 
He soient payées, avec le? frais, au moins deux jours 
vaut le jour ci-dessus indiqué.

<& =:

.Ste Flavie

S
X i»

LH t 
iw 5n,

Z Déjigoation «lo la terre C u -S 3 4J
B •j * 3 C rsr—• r*.

l W
* t

line Une t»*rre de troin atpentri de
front sur trente arpen? de 
profondeur, bornée au Nord 
aux terres du troisième rang 
au Sud à celles du cinquiè­
me rang, au Nord-Est à 
Thomas St. Amant, et au 
Sud-Ouest à Olivier Martin, 
avec bâtisses de.-s*is cons­
truites, la dite terre appar-l 
tenant à Augustin Roes, fils; 
de Paul, (absent)................. $ 2G.25

1 90

St. Jérôme 1er Un»* terre de deux arpensde, 
deMninne.1 front sur quarunta arpens

! «ie profondeur, bornée au 
Nord-Oueet au fleuve St.J 
Laurent, au Sud-Est nul 

, bout de la «iite profondeur, 
au Sud-Ouest à Cypricnf 
Chassé, et au Nord-Est â 
Edouard Lacroix, écuier....!

do Une terre d»» trois arpens de 
front sur quarante arpen? 
plus o . moins de profon- 
«ieur. bornée au Nord-Ouest! 

i au fleuve St Laurent, auj 
’ Sud-Est au bout de la pro-l 

fondeur, an Sud-Oueat Ai 
j J amer* Smith et au Nord-Est 

aux terres de Dougald Fra-J 
ser, écuier............................... | 11.20

do

Hto

i M ta wn ( ."it v.—( î KORG1 : HKUBAt’IL 
Glasgow.-JAMES ,v \LEXANI)KK ALLAN. 
Liverpool.—ALLAN BROTHERS et Oie. 
Londres. —MoNTGn.M ERIE A GREENIIOKNB. 
Ou a

EIUMONSTONK, ALLAN et rie..
Montréal et Dortland. :

14 déc. Id60. »
G. IL SW.ES et Oie ,

Québec

B TJ H K A U
ne

Conseil Municipal du Comte de 
A amouraska,

Katxiouruska, S0 nov. I860.

Les person n •••« en envoyant un portrait photogra­
phié, aiubrotypé ou «laguerrotypé au bureau «Je la j 
Compagnie à New-York, accompagné de

cinq piastres, j
recevront en retour pur l’expre.***, affranchi de toute 
autre charge,
l* N K T A h '- K ET INK SOCrOfPE A nfijKtWKH. RJCHtMKM 

OHNf:K, AVKC LK PORTRAIT TUAN.-Vr'.!tf:
En envoy mt un portrait daguérutypé et

dix piastres,
' ellor recevront également

UN MAONIFlqtB VAhK FRANÇAIS OU UN AliTlCLK
If K TOILETTK,

avec le portrait reproduit par le procé«ié patenté.
En envoyant une paire de portrait- daguerrotvpés

do

rh! donne par les présentes avis j
public <ju«- la coupe de tou* 1»*? bois «i«.* quel- 1

: 01

quinze piastres,
I

e!ior recevront en retour
U N K PA IKK UK RICH Ci VAriKS DK tl'.VKKS,

d<»

que? nature ou esj «rce
e «u* unti ie.- u •:= .* i *- * j rV»*c les p«»rtrait- exécutés comme peinture? en mi- 
•ju il? soient, a Cire ex: Ioïtci niatures ; et pareillement «1er portraits neuvent ôtro

fa-

,m «»omlroii mi clri.x te cavale™. , 
L»* ncti'-'IhiTUont, C c*st «i ;

voirtlo riiifiintoric hi besogne t-ot ira-j 
cô« . lie rontinii' r!l 1 • « ««vro «los zosiaves j
fniiiwv-holgw. «1-rieux^ .*« J
(;u„x <ini >\-'.«at:eront <l:ms c«)«:or|>s m au- 

un’â .■narclu.-r t-nr li*5 trac«s iK: h-ms J
lléVîUlC‘,,,s*

Ro général Vial. «j’.'.i c«»iiimiiiitKt nu 
]• »tt r« Fli u i in <li? (tarif, ’ t* à
N* ici». ( V •'■rfirnil fst in* cil I « « «. ri 
malgré **»■•' j Bit! r» •-> v i i * j’i-î roip ans. i! tir* 
j. |« î • • l»rauc*»U|« «l'acii * iïr vréiirrgic. il 
montra cbrvnl Dmlrs 1rs f'»i> «pir lr 8rr* 
\ ici* le «lcmauilc cl s«»n j•«*r-10 est DMij'»ni6 
nil ic tlnu^cr rsi le plus gnuul.

— (ht écrit dcè b«»r«is du 1 Adriatique 
(pie le général Boncdeck inspecte en ce 
m«uiuîiit les differentes provinces qui dé­
pendent de s«»n cuminîindeincni. fl u 
passé à Venise le ‘JT novembre. Le len 
demain, il R visité les forts de la lagune, 
et il a reçu à boni de la frégate à vapeur 
«pii l a transjMirté sur la cote les olficiers 
»ie la marine autrichienne. Il leur a dé 
claré, dans line courte allocution, que s«»n 
«gouvernement n'avait jamais eu Ridée 
de vendre la Vénétie, (ju'il ne prendrait 
pits l'otfensive, mais que ï-’il était alta 
que, il se détendrait de la manière la plus 
énergique.— ( I lutm . )

— M. Vivian, membre du parlement, 
rend compte ainsi ou ii suit, tlaus une

71 dv«\ \ 8G0

CAL

1* (TENDRON, 
Kuo St. Jo in. Qnébcc

271-ôf

ï. K

portrait:

QCALTTÜ KT PBRPKCTION

do Trie terre de deux arpens de; 
front oui* quarante arpens 
de profondeur, bornée au 
Nord-Uuest au fleuve St 
Laurent, un Sud-Est au; 
bout de la dite profondeur.) 
au Sud-Ouest à Anselmei 

j Manjuis père, et au Nord-i 
[ Esta Isate Truchon............. |

«lu 1 no terre «Je cinq arpen.* d** 
front sur quarante arpens 

, «le profondeur, bornée nu 
Nord-One.-1 à In rivière Ma- 
tan.*, au Sud-Est au bout 
«le ht dite profondeur, au 
Sud Ouest è Oi ri lie Blan­
chette et autres, et au Nord- 
Est ù Bidonne Bernier.........

du (Un lot de terre contenant en­
viron quatre cents arpent? 
en superficie, borné au 
Noid-Oucst .’t la rivière Ma- 
tanr, >.u Sud-< toest et au 
Sud-Est aux tcrr«*s de lui 
ronronne, et au Nord-Est; 
à la terre ci-dessus dési­
gnée...............

2.65

17.84

1 • ••••••••••••« 119.15

I. ANNEE

tous les tliocéses.
A vendre chez

,l t. imorssKAi;,
U bruire»,

No. 7, me Ruade, H ante-Ville.

lti\ Poifrlutiim.

C1ELUI (]ni donne cet avis ayant
' été ren i’i à la santé en quelque? senmiiif s par 

un remède très simple, après avoir souflert plusieurs 
années «1 une sèri« :.se affection «le poumons « t «le 
cettte * terrible maladie, la Consomption.— désire 
faire connaître à se? compagnons de souffrance les 
moyen? d«* so guérir.

À tous ceux «pii lo dé-irerait. il enverra une co­
pie de la prescription «lont «»n ?»* sert (franc*»), avec 
ios directions pour la préparer et s'en servir ; il? 
v«*rront «jue «.* e.-t un remède sûr pour lu Uonsomp- 
tion, Asthme, Bronchites, etc. Le seul but de celui 
«jui donne cet avis eu eu voyant la prescription, est 
«ic faire «lu bien aux affligés et «b» répandre l infor­
mation qu’il croit inappréciabluf et il espère que tout 
-outfrant essaiera son remède, comme i! ne leur en 
coûtera rien, et qu’ils pourront s'en louer.

Les personnes «iésirant avoir «les prescriptions de­
vront s’adresser

Rnv. EDWARD A. WILSON,
Williamsburgh,

14 or I860. 2.p»û-12tn Kings County, N.-Y.

piastres la paire.
j nicipalitc « i après mentionnée, montant à la somme j N. B.—Ayez soin d’écrire disiinctom*.:V. l’adresse, 

de S.'ir. OJ, à moins qu elles ne soient p:t\ces, avec la ville, le comté et Etat.

do

Toutes les lettres -l«-vr«>ru être adressées au
Gérant, Cie. américaine de photographie hi u 

poikxlaink. 781, Broadway, New-York 
14 nov. I860. 2 4 6-3 r n

1/X\MlvX raisonné ou décisions
J théolo

les frais, a u moins «leux jour» a vaut celai fixé pour 
lu vente, \iz :f j
Six arpents de front sur quarante-huit arpents de ! 

profondeur, -itués dans la huitième concession <iu 
fief failli-Denis, dans la localité du Mont-Uarintl i 
et du c«‘*té nord-est du chemin qui monte en pro­
fondeur, bornés au sud-onest mu dit chemin,cou- i
rant nord-est an bout «!«• la «lin* profondeur, te- | -* J théologiqties sur le? devoirs des prêtres, pus-
mint au côté nord â Hyacinthe Duperré et au sud | b urs ei autres, concernant leur conduit- nerson-
à François-Xavier Anctil. i m*ü«*.

..................... ........... Ouvrage ou 1 on «le. ide ce qui est communément
péché mortel ou véniel dans l'infraction «!♦• ces de­
voirs. Par un ancien professeur de théologie de la 
Société «ic Saint-Sulpice, auteur «le l’examen rai­
sonné sur les commandements de Dieu. Ouvrage 
♦ n «leux volumes, reliés. A vendra chez

I
do Un lot «le terre contenant 

environ soixante et dix ar- 
pens en superficie, borné à 
l'Est ù la rivière Matant*, au 
Sud et à l’Ouest a»*x terrns: 
•le la Couronne, et au Nord 

un lot «le t *rre non occu­
pa.............................................. 0.50

do

J. BT K. MARTIN, 
Scc ré t a i re-1 réso r i e r

«je la municipalité* du comté de Kamournska. do

I'*»l K

MAINTENANT KN VK.NTK
:. r.

CALEN.D I\ ï IOR
DU

imoulse m: cnjicu,

POUR L’ANNEE 1861.

Lr .u u/ (tppnwu par JA/c. /' Adm iniitratrur.

• . % , 
lettre îulreesée au / une#* do I impres­
sion «pie lui «>nt laissée les renseigne­
ments» qu'il a recueillis à T«>uIi*îi mii la■ln , .
régate la Gloire 

" L'impression «pie m'a laissée biC'»in-
mi’itis«»n «le celte................. t frégate avec
es beaux navires qui l'entouraient, cYm 
jue cea derniers s«*nt «lev(*mis aussi inu- 
iles inainleiiant que les anciens fusils à 
tierre. 11 est vrai qn on n'a pas encore 
essayé l’ellet d'une bordée à courte pnr- 
,éo sur une armure de 1er ; il se petit 
jue le projectile du canon With wort h 
ra verse une cuirasse part il U? dans cor* 
aines conditions favorables». Mais la 
Gloire se laisserait-elle approcher, per­
mettrait-elle au canon With wort h de se 
iilaeor dans une position favorable ? 
N'oublions pas que la G loin marche 
dus vile qii’aue.m de nos navires; c’est 
loue, elle t j ni choisirait sa position et 
pii se maiiiiieqdrait à la distance qui 
lui conviendrait, d'oii son projectilo pé- 
létrerait dans les lianes de son ad ver-

L l'S messieurs du (-'ler"«',) les
Marchands et autres personnes qui désirent 

avoir K* CALENDRIER approuvé pourront se le* 
pro« «in*r dans toutes 1rs Librairie?, en demandant 
spécialement U* Cafcnttrier i /'•»>•-
primer if rie H roman ait.

l.î|iez l<* même libraire,

I /O R DO
do la province ecclésiastique.

Et nu s? i un tableau pour ta Mcs»«* «le Htyuion et 
pour ht messe pro tp et xpon**i.

' j. t. imoi:s8KAr.
Imprimeur «le l’Archevêché.

7. me Buade, vis-à-vis le Presbytère.
■J!« oelobn* 1860. 234

»nque
brk «lis MM J «*t P «ScHKIDMAYHrt DK STUTTGART. 

S'adresser ù
K. LARUE et Cie.

24. Grande Rue St. Jeun.
7 nov. 1 fi60. V to

Office of the Municipal Council of 
4 the C bounty of Kninouraskrt.

30:h Jay of Nov. 1800.

Ido hereby t>iv«‘ public notice that
the cutting ol all the \\«*ods, of whatever nature 

or kind they may be. t*» be hewed during one <»r se­
veral years, on the land h reiriafter «lescribed, will 
be sold l«y PUBLIC AUCTION, at Katuouraska, on 
MONDAY, the fourth «lay of FEBRUARY next, at 
TWO of the clock in the afternoon, at the place 
wherein the Ua session of the County Council shall 
have been hold, f-r the a??e?mc*nt and chaigcs 
due to the municipality hereinafter inratiuued, 
ninountini: to the sum «*f S35.03, unless they may b«* 
imiii. with cost?, at least two «1 iys before the day of 
the sale, viz :

'?• janvier 1860.

J. T. BKoUSSEAU.
Libraire,

Rue Buade. Haute-Ville.

|>ECUi:iI. «!'• SERMONS pour
< ba>pie jour du MOIS «Je MAI, sur les préro­

gatives de la irè? Sainte Vierge; ouvrage tra«luit 
«lu flamand sur l'édition originale, approuvée pai 
s. E. le Cardinal-An h«*vê«jue de Malines. A ven ire 
chez

J. T. BKOUSSEAU,
Libraire,

23 janvier i860. Rue Ruade, Haute-Ville.

1/XAMKN ItMSuXSË ou I)i:-
JLj GISIONS TUEOLOGIQUKS sur le? DEVOIRS 

< t !«•? PKCII > des diverse? professions ie lu .<«»-

«Jo Un lo* de terre contenant en-* 
viron trois cents urpena «le* 
terre en superficie, borné ù 
l’Est ii lu rivière Matane, â 
P( lu est au township Matane! 
au Sud au lot en deruier 
lieu désigné, et «u Nord à 
Jean Fiiion............................. I 15.G1

]2me Une terre de «Jeux arj>ens«ie 
front sur quarante nrpens 
«Je profondeur, bornée hu 
Nord-Ouest nui terrres du 
premier rang, au Suii-Est 
aux tt-rres du troisième 
rang, nu Sud-Ouest à Lau- 
rent-Nazaire Blais, et au 
Nord-Est a Lazar.i Lecours. 2.12

J- Rte. LEPAGE,
Secrétaire-Trésorier de la Municipalité 

«lu comté «Je Rimouski.
3 déc. 1860. 260

LIQl'KERS PERES DE FAMILLE.
Wm. B. MOREHOUSE et Cie..

Importateurs et marchands en gros «Je 
itrauifits, vins* pins et cigares*

tict«* ; ouvrage <jù l’on dé ide ce «jui ***«t cominuné- • **« ÿir«*nt appeler 1 attention «Jes citoyens dea,Etats-

Aux .Messieurs du (’lerii't*.O
.1 rendre pur les soussignés :

fTN OJiGUK (JY glise ayant six
faisant* Lu e â !'»• tel. Cet Orgue» p rtc les^ idus I ncnîi (a,;Pt'n‘s) in ^"nl :’f tort v vjght. nrre^ m^nt péché mortel on veniel dan.- l'infraction «le? ***!*•« sur !'*,irs Vins Liqueurs pures, mis sous leur
imtiii s ................nanti -ns rt son .io !:i fabrique r,-;c i «!lr»Mf,nu) *" ’’’« t’V'A't' i>.,itU^ afV"ir:l ‘« «n < -<in. ce qui y l.lrsfp 1» juMi. p h . soir, pour usa^c domestique ct mé.licinal, en caisses

eighth rango ut theri«*l%M iu tin lo« a oblige à la restitution. • assorties â la commodity des acheteurs. Les clubs,
or place commonly en!! «1 M.mt-Carm-1, and at pHr xtu rtuci«.n professeur de Théologie, de h\ vorps militaires et autres qui désirent en acheter en 
the north-c *si -»«i«* of Hu* road running in depth. 1 tlt. Saint-Sulpice, auteur de 1 Kxamk.v Rai- irrandt»ou petite quantité, en tonneaux on bouteille#»,
bounded to the south-ve^t by ttie nul road, to 80SNc, sur \v* c«mmamlennnts de Dieu et des l’K- I ^er°«t libérulcinent servis. Liste de prix envoyée
t!“* north-east by the end «>f said length by the j -jije ouvrage en deux volumes, reliés. A vendre ! -sur ^««aniie. 
north-side to Hyacinthe Duper re and by the south Jjjel 
si«lt* to Fr.inçois-Xuvkr Anctil.

Aux Kntivpreiieurs.
1? VH! Î Yf-1 Vt riIK* lVintrc, a tou- 
1 , 1 V/ U il V.T kv v jours quelques un
[«rôt à lettrer Plastrons «*t Epitaphes, garantis à être 
fait d'une inanièr»» la plus supérieure pour 1«» plus 
b;vs prix.

B. VoUNt;,
39, Rue et Faubourg St. Jean.

26 nov. 257-2»-p

Aux AI«*ssi«‘urs«lu < lorgc.

VIS.—Mme Jacobs
\ JL inlorme s«'« pratiques ct le-A

} " \ '*Jh Dames en général qu’elle vient de
.’*/'•. recevoir les dernières modes «le
•« L Londres et «ie Paris pour CHA-
j ii( ^ PEAUX, MANTES, TOQUES, 
* M COIFFURES, GUUR(LVN15S,UU-
’ /v BANS, FLEURS, PLUMES.

— AVKC —
Un riclio a-aortim«»nt «le Soirics, Dentelles. Ve­

lours, Ornementa et toutes les iu>o»eautCH de la 
.saison.

IL JACOBS.
I 5 octobre ' S6U 53

Messieurs e. l a rue et cie.
prennent la liberté «limiter les MM. du Cler­

gé t\ visiter et entendre un oigne qu’ils viennent de 
recevoir d’Allemagne et dont ln supériorité sur ceux 
en usage dans ce pays, ne manquera pas d’être oh 
servéc par eux.

MM E. Lame ct ('ie ?e proposent d’importer «ic 
ces orgues i\ l’avenir, et prendront «’•'? ordres pour 
les faire construire «l’aucune gratuic ir, ayant depuis 
huit jusqu'à soixante «*t quinze registre*. On pour­
ra voir l’orgue à la grande salle «b* l’Université «de­
puis le 28 du courant à deux heures P. M.. où il e.-l 
posé avec la permission et 1 obligeance de M. le Di­
recteur «le l'Université.

P. S.—Les soussignés profitent «le celte occasion 
pour aunoncer aussi aux MM «lu Clergé qu'il-* of­
frent un grand assortiment «se magnifiques Harmo­
niums, au prix coûtant, min de clore mu consigna­
tion.

K. LA RUE «m Cie. 
•2«j Grande me 8t. Jean.

27 août I860. 185

J. BT K MARTIN, 
Secretary-T rca surer 

of the municipality of the County of Kamountska. 
14 déc. I86u. 267

1Vêtions de hi Banque «le
Qiiéliec.

ON demande à acheter quelques
actions «Je cette Banque.

S’rtilresser au bureau «lu Courrier du Canada.
13 juillet 1860. I 46

J. . BROUSSE Al-, 
Libraire,

N °. 7, Rue Buade, Haute-Ville 
27 janvier 1SG0.

l'iriiie eau-ite-vie de Morehouse.
Recommandée par les premiers médecins comme 

le meilleur remède connu pour la Dyspepsie, Indi­
gestion, Faiblesse, »*t toutes maladies nerveuses. 
Comme breuvage elle est pure, saine et délicieuse 

VIE do SAINT VINCENT au goût. A vendre par tous les Droguistes.
t PAUL, Instituteur «*t Premier Supérieur MOLhliUl SE et ('ie.,

Général «le la Congregation de la Mission, par Lo iis „ .. Propriétaires.
Abbely, Evêque de Rodez. Seulo édition complète, ’’ 01 v’ Exchange Place, Jersey City. N. J.
augmentée d’uu chapitre inétlil. Ouvrage on deux P. S.—Les soussignés défirent engager quelques 
volumes reliés. A van ire chez j hommes actifs comme Agents locaux et voyageurs,

T. HROUcSSEAU, j pour leur maison. G ages libérales offertes. Pour
Libraire. particularités s’adresser comma ci-dessus.

23 nnvicr I860. Rue Buade, Haute-Ville.

rpRAlTE de ramour de Dieu ;
A par Si. François «le Sales : 2 vol. in-o'2.

A vendre clic/.
J. T. imoCSSKAU,

Libraire,
No. 7, rue Huadc, Han le* Ville.

MAGASIN des Imprimeurs et
des relieurs, 29 et 31, Gobi Street, New-

1 i nov. 1860. 247-3m

York.

/ CONSEILS d’une mère ti su tille
pour i année de sa première communion, ap­

propries aux années «pii la suivent, par Mme A. 
F. du Lys, in-LS.

Uéduction <!<' Prix.
( K 1*RIX 'le » I.HjhHHli; I ••‘« « . '.« II* DRAl'l.lyl'KS avec cie, cyliudros de fonte, ,,reeSee i
I j dont I nunonee parai, .«r 1» dermire pa^e e t ^ (Uf aitlcri.uU,, , tV,e8. (.!lftï!(i toéruituro. i

redutt a «Ul« piastre le volame au heu de deux > 1>or,e-caaeS. roulos.de euivre. eompnsteu». et '•
II y a maintenant 8 volume, en vente, l e Veine et u,‘, w.l|lilr, BVt.c u ie.
dernier volume q... se terminera avec «ette | pUnehcs Je cuivre, e, pVim lies de j. erre lvthosru-.. ...... .\i.ira l.i mi a.'lmn » .... * . . f . » •

NUsrrAOTVUKs :_Sur les rues Broome. Sheriff et ] Lcs mères chrétiennes trouveront dans ce „e-
Founurv, Boston, tlt i|vn. un écho pur et fidèle de leurs propres 

. VI iviuïln sentiments, .le lours propres Conseils ; il les soula-
..................... .... p**» dans leur tache. U ne plaira pas moins aux

jeunes cnfuntsparlr forme du dialogue qui lnniuiê, 
ainsi que par les détails ct les petites scènes d'in­
térieur qui y répandent, avec la variété, la vie et

complétera la collection 

T septembre 1860.

H
LM> U CA i 1 O N dus .1 E U N ES

. . : \ J FILLES et do l’influence possible des fcin-
i c «n r \ i n n i i . t^pp i *l,es, par le même auleut, l ' cl. i * * * I — -l S l O 1 K K (le hl bOGIb I K 1 A vemin* chez

• Colutuhtn, N.-Y., et sur la rue Foundry, Boeton,
Mass.

Les soussignés manufacturent 
SIMPLES et DOUBLES et MACHINES A IMPRI­
MER, TYPE REVOLVlXd, PRESSES à CHA­
RIOT et à PLATE Al’, et A JOB, (Patentée* fA darn.)

I PRESSES à BRAS et à CARTE, PRESSES HY- . . ...... ...........
DRAULlQl’ES avec «ied cyliu«ires de fonte, presses » !l! P:irLun de la famille.”—{Gazette fit t)ranee.) 
à presser «ie ditferetiles espèces, chassis, fourniture, ^ vendre chez

J. T. BROUSSE A U,
% Librairv,

, f---------  . . • •. . — No, 7, Tue Ruade, Haute-Villa
J T HROUSSF VU phi que, matériel de ro iure, matériel pours’irjo- 

v *“*■*“ ’ j typer et êldctrotyper, toujours en main ou
_ sous court délai.

Un nouveau catalogue, contenant 
«les description.*» de plusieurs machines

’• "i- 1 BIBLIOTHEQUE d’une femme
.ts et j chrétienne, par M. l’abbé F. Chussay, pro- 

% «*;!(•>.. • fesseur ù la Faculté de Théologie de Paris, docteur

J. T. BROUSSEAt\
Libmire.

No. 7, rue Blinde, Haute*Ville;

DOMESTIQUE, chex les peuples anciens «*t ; 
modernes, «m influence «lu Christianisme sur la 
famille, ouvrage on deux volumes, relies, par l'Abbé 
J. G A U MK, HiU'ieu vicaire général «lu diocèse de 
Never*, Docteur ni Thé«»logie, Chevalier do l'Ordre 
«le Saint-Sylvefctre, Membre «le l’Académie «le la 
Religion Catholique de Rome, etc.

Seconde èdiiion avec une introduction nouvelle, mand, par
A vendre chez «‘ Heures Sérieuses d'un Jeune Homme,’ relié.

J. T. U ROUSSEAU, j A vendre chez
Libraire, i J, T. UUOÜSSF.AÜ,

N o . 7, Rue Buade, Haute-Ville. j Libraire,
16 janvier 186#. i

qui n’ont tax encore paru «hms des ata.og-.xes, avec t*n théologie des Universités de Rome et de Fri* 
directions pour s’eu servir, etc., et autres utiles in- bourg, en Brisgau, chanoine honoraire de Paris et 
formations, est maint<*naut sous presse et s«.*ru de Bay eux, membre de l'académie de la religion 
envoyé, lorsqu il 8**rn imprimé, à ceux qui donneront catholique «le Rome et de plusieurs autres acadé- 
leur u Ircsse. mies nationales et étrangères, 5 vols, grands in-lS

** v !v' y.k *T ( *?*» i — Manuel d’une femme chrétienne.New-iqrk, et Boston, Mass. .
Les éditeurs de journaux peuvent insérer cet * 

avertissement trois foi.- dans leur journal, avec cette4 A MYSTIQUE,ouvragée»cinq
Â A volumes,Tpar GOKRES, et traduit de l’Aile note, en tout temps d’ici à &ix mois, mais non «pré- 1 

M. OllARLKS JSAINTK-F(>1, auteur des ce temps, pourvu qVila achètent à nos manuf.ic- j
turcs des caractères et du matér:ol pour quatre fois 
le montant de leur bill, et qu ils noua envoient! 
aussi une copie de leur journal qui coudent Vau-î

.................. , nouco.
ko. 7, Rue Buade Haute-Ville. 1 q m*ra

i

— I*a femme chrétienne et le monde.
— Les devoirs des femmes dans la familltv
— Lcr dithcultés de la vie de fainilles
— I.es épreuves du mariage.

A vendre cheat
J. ï. BKoUSSEAU,

Libraire,
No. T, rue Buade, Haute*Ville,
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rorrcmrcr? nu CanadaM
CLOCHES

D’EQLISE. O’ACIER EONDU

I ES soussignés, ayant été nommés
J _J AGENTS pour le CAN ADA, pour U vente de? 
CLOCHES d'BGLLSB et de MANUFACTURES d'A­
CIER FONDU, font maintenant prêt? à exécuter 
lous ordre? qurlqur soit leur étendue.

Ces Cloches font faite» par MM. NAYLOR. VICK­
ERS et Oie . de Sheffield, Angleterre Elles ou: un 
#on pur, mélodieux, particulier è 1 scier: en r*»i«on 
de l'élasticité du métal le too fie fait enUodrv a urc 
grande distance.

Le* Cloches d'acier fondu fout beaucoup plus là 
gère* qnr celles de métal ordinaire à cloche» d» 
même grandeur, e: for.t conséquemment plu- aisées 
à aonnei : et grAce à Ia densité M aussi û !a force 
bîe t connue du matériel, il e<*i prvsqu'imposrible de 
le» briser À i'usaga ordinaire.

Ces Cloche» ont etc Muccesiriveuaem introduites 
dans quelque» unes des plu.» grandes cités et villes 
des Ktats-l'nis et du Canada, pour Cloches d Alar­
mes pour le fou, pour Eglises, Manufacture*, etc. ; 
et leur prix émet moins élevé que celui de cloche? 
de composition, ce fait nui À leur légèreté, leur force 
et la douceur de leur son, ne peut manquer de les 
recommander A la faveur du public.

I.'t Cle-rh*s (f arirr réunissent en eonséqtrctice i/n» an*. 
Uoratxon dan* la qualité et la forer du » *n d une grand* 
facilité- pour le* placer *t U* tanner, par leur Ujér'tl et 
leur bon marché.

CARILLON fondu A ordre ave^r la piu« grande 
promptitude.

Chaque taloche est garantie pour un *;n, avec un 
uêAge convenable, dans tout climat.

Des Circulaires imprimées, avec description, *e- 
commsadation», prix, etc., seront fournis en s’ndros­
sant A

FROTHING II AM * WORKMAN.
M ont real,

Agents pour »e Canada

Aux f•!lecteurs

DK LA

DIVISION ÊLKCTOUALK
DK

S T A I> A C O N" A
IMI'B LK

Council-Lé sr i ni a t if.

ME S S I K UliS,- Persuade que
bientôt après 1h réunion «le? Chambres vous 

aurt*7 à procéder à une nouvelle Election pour votre 
Division électorale, et ignorant si le monsienr qui h 
obtenu, lors de la dernière élection, une grande ma­
jor. le di vote. s. I .eu qu il fût lég uomern disqua­
lifié pour vous représenter, doit bo représenter de 
Douvt .•»« à vos suif rages, je prend* n spectueusemcnt 
la liberu* de solliciter votre appui pour m cider A 
obtenir l'honneur que j'anibitionue de représenter 
la dit i»ion de Stadacona d ns le Coin» r il Législatif. 

Je ru* .-uis

LK CONSEILLER

!
DAMES i DEMOISELLES
JOURNAL D'ÉCONOMIU DOMESTIQUE

KT t>V

TRAVAUX a L’AIGUILLE.

Rédigé p fr 'e* sommités /Atténuées et Arlittujv**.

H
istoire de napoleon 1er,
de sa FAMILLE et de «on ÉPOQUE, au 

point de vue Je l'influence .les idées NAPÜLKO- 
SIENNES sur le monde, outrage »ui cinq volumes 

| par KMH.K BEGIN, relié 
A vendre ch «s

J T. 8K0USSKAU, 
Libraire,

N ‘ 7, Rue Ruade, Haute-Ville.
18 jaut ier l »<U0.

TOUS LES A RO N N E M K NTS PARTENT OU 
PREMIER NOVEMBRE

»*?» VE S* A BONS K I* ta POIK MOINS p’t’.fR AVNt'u.

ROUTES les abonnées de la Lie
JL année du journal recevront «vw le premier 

numéro, à titre de prune,

LF. BAZAR FÉEHIQUF,
point un etranger pour vous ; j'ai, de- j grand ouvrage composé de patron*, de modèles, de 

p :i* mon enfance réside dans les limite* de la Di- fleur» et de dessins do toutes »orte», utile- û toute* 
v:«rion j v ai reçu mon éducation, c’e.-t là que j'aî les Dame#» et Demoiselle? 
senti pénétrer dans mou âmo le» premières ardeur* ,

( UIOIX do C \ N TIQUES sur des
V_' air» nouveaux, pour toute» Ie« FETES de 
U ANNEE pout U PREMIERE COMMUNION. la 
CONFIRMATION, le* MISSIONS et RETRAITES. 
l’AVENT, le CAREME, le MOIS de MARIE, et*;.

A trois et quatre voix, avec accompagnement 
d orgue ou de piano, p«*r le P. L. Lambiiloilo.

Dédié à Monseigneur l'Evêque de Tourna/, 1 ro- 
lum»\ relié A vendre cher.

J T. R ROUSSEAU.
Libraire,

N ° . T, R ie fluade, Haute-Ville.
27 janvier IFdi».

LE PUISSANT REMEDE
PART» «CT const cr PAR TOUT F-N ITASOP..

PILULES CATHARTIQUES O
O ’ A. Y E K .

IriTKS-VOUS .MAL \ DK, ftiihle
J J et souffrant ? Avez-vous le système dérangé 
et des peu socs attristantes? Ce* symptômes août 
souvent le prélude «l’une grave maladie. Quelquo 
accès de maladie rinpprêt» a fondre sur vous, accès

UK MUSICAL FRIEND.—Un
rare rompagtiou pour les mois d’hiver.

('Inique Pianiste, 
Chaque Amateur 

Chau,
Chaque Professeur, 
Chaque Elève, 
Chaque Amateur

du
Devront se procurer cet­

te Publication Hebdo­
madaire de Musique 
Vocale et de Pmno, 
qui ns coûte que 10 
cents par numéro et

QU K roiTTP. 

/ai publication
LA PKKrtbK DU PAYS

declare être dans stm 
genre la meilleure et à jél us bits prij\ 

de tout le monde.

v>.«

1 t septembre 1 860. 201

ô O O
Tués raille I

I/EXTKUMINATKUR DK VERS DU

Dr. JlcKKiVZIR

1.^ AIT du-à miracles inconcevable. La
. Faculté de .Nfé*lecice «i Ecosse, nc-s: bien que 

celles d’Angleterre d’Irlande ont prononcé que 
cet exterrairateur de ver? fnisnit plur «i** bi* n que 
toutia les astre» médecine* composées. Il fait 
preuve* depuis Tr>5 fprè.-t ie ÎOl» an? et *o:.: fil» et 
fille.- d» :» vie lle Ecosse peuvent serv ir d- iémoir.»

I * toujours porté le uou; le

“OH Dr. McKenzie’s Wonn fandy-stick.”
Parce qu'il rc-.-»*cib]e h un baton de sucre de Can­
die p «.r le goût et Pappamrce, et quJnn enfant qui > 
prend ignore qu il prend une médecine, «-t parce 
qu** for. eiTet sur le? vers lorsqu'il y en h «*•>; au- 
delà tit description.

Un enfant > 10 an? d : Rèv. J. McDosgalI. 
(Dundee), jeta ac-de)A de 500 VERS #n trois 
jours : ce qui au témoignage du Ré y. il* Dougn’l «*. 
sauvé i entant, par la grà^e do Dieu : dts :n;.iiers 
ce témoignages ?ctribinb;es sont donné*. ®a: ? -ol- 
licitation, au j ropriéVaire actuel.

SVMLTOMKS GKNEUAUX DK> VKR?.
Inquéitud* trêfaillecent grincements des dents 

pendant le sommeil, cor.vulhi<»na, appétit vorace, 
(quelques fois pas d'appétit,) pAleur, chaiouiilemeni 
de Re2. douleur^ de boyaux, fièvre, ms. jva.fe hu­
meur. amaigrisfement, relâchement -1c la 'hair, 
toux àèrhe. Acretéx ilans l'estomac.

Tou» c«rs svinptûoiei» ces-eront d'exister, par 
l’usage de retu Mt lecinc une ou -ic;;! f . - }.'i-,
donne toujour* la santé, quand même il y n pns 
de Vers. El!** e-: inoff* nsire moni- pour le plur 
petit enfant.

et ie rapport de notre langage commun, et de* loi* 
qui cou.- scat cummunes. J .-i «.prouvé eu intérêt 
profond et pris une part active cnns les évéutmenu 
publics les plus important? qui ert signalé le cour- * 
du quart de siècle qui Vient de » écouler, et l’Indé­
pendance de ma conduite dxn» ces circonstances, 
est pour moi un sûr garant que j'ai quelquo droit ù 
votre confiance.

En politique j'ai toujours c:è un partisan dévoué) 
des idét.- de progrès, tout en m'ciforqani de concilier 
dans 1ù pratique, Ifs exigences d’un esprit liberal ♦*: | 
indépendant avec les devoirs que noue impôt)** ia ! 
Constitution sous laquelle n iu- vivo is. Je ne sui? ! 
pas un homme Je parti ce j*? veux tire ic promoteur * 
des mesure.* utiles et non yu'm: u her aveuglément 
au char dts hommes, quels qu*i!s ?0;rnt, qui tien­
nent o j ti-.-ndront dan» leur* mains les rênes de I I!- 
ta* ; et «. j»* eui? assez heureux pour obtenir vo- 
suffragri, votre choix ~er» la ccm-ècration des prin­
cipes d in lépcndauce que je vicr- d énoncer

m von? m’ciisê/., je no me considérerai point uni­
quement comme le représentant de cette Division, :;i 
u aucune classe «ri particulier ; mais nm «>:: lu.* * n 
ciyp TOie* seront diriges par le* rniMiL-’ lu t rc gé­
néral et par le désir de promouvoir ie» priiuûpos li­
béraux que je profe-it* Parmi le- rn - r* *• irniK>r- 
tantes «i'un caractère partie ilier, je su; porterai le 1 
principe d* ? kcoffs oKFackih aussi î«>; ri » p> que ; 
l instruction rcügieu-e formera part de énu ation ! 
élément .ir». Je m * Surferai ! t .t-* mon énergie 
à faire prévaloir un -ysu me •; lois '.taire** ou *-e 
protection qni poi.-.-t..t être .»• •• .vg * - .«. Pr*>- . 
vince entière, en évitant .nu*, .ut que * : ui-
poser de* entr.=*vo ;► V- \ ,. :.*• t : -•*•. tuerce. ! 
Quant au tarif, -i onéreux aujourd'hui u bien de» 
a*. voterai pour que de* rcit ict on; rat.ouaeüeb 

y soir ut operies attt'.nt qur la condition financière i 
du pay- le permettra.

Ù#»rnii les t!irdur*'3 de lap;;.- g-vnd- importan.-e 
et «^u r*ont d'une nature locale, je i.; «*ngag»» à con­
sacrer tout mon travail è h*, révli^atiou Ut «.c ît-à-ci, 
savoir : à faire ie cette Cit» . »• que la nature i n 
destinée à »* r* le terminus de le navigation à va- 1 
peur traii.-utlautique ; et, en h igtnent-nt le.- duuen- 
tions et la vitesse de no- vapeurs, a obtenir pour 
résultat la diminution ci au moir.» deux jour* dan* 
la durée de* traversées er.tr*1 l'Europe et ceitc Co­
lonie, et è s'assurer par a tout le commerce df' 
transit, tset pour ies passager» que pour le;* pro-

4. Modes. |*:*r Rlamchk :•» SfinrosT.
Ve:its travaux do Dames: Abat-jour en tspisse- 

t ie . Forte-allumettes; Passementerie; Frange 
h i crochet ; Dent de la frange; Tableau h 
l'nquareUo.

c. Explication d^ la gravure de Mode».
T. Expli Ation *ie N plaiu Le ut Manteaux.
H. Explication de lu planche de rapisseru.
h Explication de la planche de Broderie*.

l*e* abonnés* recevront are* re numéro
U ïï’nc feuille de broderie dutil>!c 

format (dessins do M Boudks.)
- #*i ie j) lu ne lie de Montrons p »ur le .sai­

son d hiver.

, . , „ i.ï9uS-.
.^yïuiA iç|grJ

qui peut être arrêté on prenant è tems le remède 
convenable. Prenez les Pilules d’Ayer et chassez 
pnr lè le» humeur? en désordre ; purifier votre sang 
et laisser, les fluide» ?e mouvoir sa»? obstacle afin 
d être rendu n la sauté. Ce* Pilule» poussent le* 
fonction» du corpj eu une vigoureuse activité, puri­
fient le système do toutes les obstructions qui cons­
tituent la maladie l n rhume s établit dans une 
certaine parti' du corps et obstrue se* fonctions 
naturelle», lesquell-s, s» l’on n'y porte remède_ réa­
gissent rur elles-méiues et sur les organe? environ­
nants, produisant une aggravation générale, la 
souffrance et la maladie. Tandis quo vou? vous 
trouvez dans un tel état et oppressé par do tola «îé- 
rangements, prenez le? Pilules d Aver, et voyez, 
combien elle? donneront bientôt une nouvelle a»:- 
tiou au BTStème et vous rendront b une riguurcuse 
santé. Ce qui est vrai et »i apparent dans cette
triviale e; commune maladie o.-t ig.d».r»tu vrai contenant l- page», **t ne coûtant que IO cent* 
dan» beaucoup d’in«iDpiv^tion* enr:o i n dan- par ÙUlIli.ru; par année : $1/2.% par -u
gi-euse*. Le môme effet porgut fies chnr.se» t au- ! moifl
?ée? par de semblable» obstructions et déi ange* * Tous le» numéro? qui sont déjà publiés à lü c«nti. 
ment» des fonctions naturrlt^* du « orp*. »« ••'» (jOJ, volume* relié», contenant 17 numéro*. A
rapidement et radicatemetif guérir* par -e< moyeu» i ihaou.
Nulle personne conn\l*9*iit le*- vertu» »ie ces Pilules 
n« peut négliger le le- employer, lnr- îu’ede *«)uffre , 
des maux q i «lies gu;ri--enl

Attestation des plu? éminents niédecirs de quel­
que? principale? grandes * lie*, ei d'aute»*? per­
sonnes bien connue? du publie

Doue» grande? pages do Musique Vocale et .)«
Piano, pour 10 OENTfl.

par année; bü par fl mois; pour
trois mol».

Souscrivez au Our Musical Frinid, et vous Atirrr 
de la Musique pour toute votre famille pour un** 
somme insignifiante; el ï\ vous avez besoin de mu­
sique pour la Flûte, le Violon, le l'ornet, L* UUri- 
notte, l'Acordéou, etc., etc., souscrive* au

SOLO M I.CL< )X> I Srr.
contenant 1 ‘2 p.op*.-.

ie. sont constamment erj muu.
0. B. SEYMOUR et Cio , 

loT. Rue N »»?au, New-York
2 janvier I860.

y U11 )K dos A.MKS l’Il'.USK-,
aux Sanctuaire» do .Marie, ou manuel do 

I ) \ ( T I I V XT I ) I I I ) I I ( ) W \ Y D un marchai à* transport d* St. Lo-o», 4 Or. \ «<5H. piété pour les pécbuirè revenus À Dieu, qui dé»i* 
I l l U il IJUV M n 1 0r Aymr_Vo< pilules «ont le modèle ou les- rent s’unir sincèrement Â lui, par J. M R.Vianuay,

?euce de tout ce qui est gra*.d «*n niédeeine. Elle» curé d \r.*» ; nouvelle édition considérablement 
ont guéri ma petite fille le dDrm-s plaN t ulcéreu- : augmentée, l gros volume io-18. 
ses aux main* **t un.? pied* qui, jusqu \ piéncnl ! A vendre « lu /.

y
Cue sr rit ru re de .Tforf es hou

S
*.

s o

UJ°
l ï°

\ Dur 
r outline* par

I ne xreirure de cost ft et ion s el ros- 
Iunies d'hiver.

r ne planche de 'l'erpis.serie color 
Mai petite Jardiniere (aquarelle).
Au ver»o de la grande feu il e de broderie»

Petits travaux).
Lf *1tcsseifirrr. quadrille n.*r 

i*: S/ fin font du bon tPien.
MaUI < li AM AO AU.

Leonora, scottijch par A. De vu**. 
C'iarti, polka-maznrka. par Dcravo.
Le a tboniJ •>* reçoivent ru U cou:\> n! ..

r ’inné* :
D<r aquarelle?, d-c rèpivs. juariM*' f»* n ; Li**.- -i ' 

musique ined.te, douze gravur*? de mo tes, î-nx 
gravures de lingerie, de.- jdanche* de tnni-u ric « o- 
ioriéc, quinze cent» dessin» de broder;*-. Ou .?*• 
feuille» d'* patrons ( grandeur naturelle1 pour Dames, 
Demoiselle* et enfants, d« ? gravure- au: a-:-r. i ■» 
planche» de costumés, et, . etc.

Tou» le? dessin* de ùrod+rv* -ont sic ut*? ; *r V 
Horde» ; tous le» petits travaus d* dome* s.» ;i 
nés «*t expliqués par Muu . Caholinx Kmiktx i*

DW l*ULS le tcmoigiiiigc de toutes
!c» nationa et celui des principaux Hôpitaux 

île l’ancien comme du nouveau monde, ce puissant 
remède e»t regardé comme la plu* grande prépara­
tion médecinaie, qui ait été donnfe s\ Huunmc ?ouf- 
frant Ses quulités penetrative* sont plus que iner- 
'eil euses. Péu< trant dans U peau, <1 une manière 
invisible »\ Po*il nu, il atteint le siège de la maladie, 
intérieure ; il empêche Pinflamation de» affections 
extérieure.-, sa vertu .-wrpts-*» tout antre remède 
jusqu'à present conn;., »•: il c-t lo grara allié de la 
iiülu re.

LÉRKSVPELK ET LES DARTRES

Sont lèux des plus commune» rt de» plu? ?ira- 
!»:it**s tr vladie? .-ur ce continent. L onguent est un 
remède contre ces maladie- ; son tnodus oprr-tndi. ♦*.-! 
: al •r i tin détruira le gorme *i# la maladie et en­
suite de guérir.
LES MAUX DK JAMBES. PLAIES FIT r LU ÈRES.

Des civ* de maladies de •*»* g^ur*», qui avaient phi- 
.-i-ura «nuées résiîté opiniAiremeiil à tout autre re­
mède ou traitement, out unar.ubletueni été guéris 
•arl’appli ation ie • • puissaiu onguert

ÉRUPTION DK LA PEAU.

* 'etti* mala ii«* provenant du mauvai» état du *ang 
>; de maladie.- chronique» rr,t clmasée par Fempî ii 

ie et t onguent qni rend à i.t peau »on transparent 
»*-. 2t% netteté. Il ourpa.-se en puir-anco pluaieur* au 
trefc eo-rnétiqu» - et autres huile» df toilette dait» la 
guéri? u de* Doutons et la ditforn: •> h

gravement

I

avaient été incurables. Sa mère ’» été 
affligée de bourgeons et le pu«tules a la peau et ù 
lit tête. Après lu guériaou do l'enfant, elle a égale­
ment employé vos Pilule» qui ont produit *ur elle 
io mémo beur* u.x effet.

AS A MUIUÏKIDUE

Comme Médecine de Famille.
Vos Pilules sont le p ince de « purgatifs. Leurs 

excellentes qualité? surpassent torn cathuriiqae que 
nous possédons. Klles «vont douces, mais certaines 
et efficaces, dan? leur action «tir Je.< intestin*, c** 
qu; n->u? le? rend chaque jour de plu» en plus ities- 
tiicable? dan? le traitement des tunlndies.

Dr. E W CARTWRIGHT,
.1 ouvelle-Orléans

Uni d la Tète et lùtornar. !mja:e.
UnHii FukKH Ayxk.- Je ne peux mieux tous ex- . 

pr.rnr» combien do maladie* j’ai guéri au moyen de 
v o: Pilules qu'sn you* disant que j’ai traité tous 
me» malade» avec ties purgatifs. J’ai lapin? grand*» j 
onfiance dans au cathartique effectif dans ma I 

lutto journalière arec la maladie, » t convaincu que 
je » u is que vos Pilule? nous offrant lo mciibur que I 
uou» ayons, j apprécie hautement votre remèdo.

Dr. EDW ARD BOYD,
Baltimore.

(

gar.v
P ET . tous le? dessins de tapi* sert* r< '•»; 
aquar*ll*i zx le? rcpic* *»ortcut de> at* ; r- 
Fohm»tk(?rkr frère» ; te.* le? patri-r.s sot.l 
par 1 ri première» ::tai»t)a» do Pari?, q ri. 
faveur t-mte ^pcciHle, veulent bien le? I; 
journal au»'.tôt que la mode le* a irutiq .é.

iCS. KI^TlTLrLS.
de M il 
: u 
ur une 
re; au

duitr d"* aest, ni leu de la peine poition qui L* Ccturifl** de* Latm-t -ta’'* Omais'Hes, lYudè en

GARANTIR PUREMENT VEGETALE DANS SA
COM POSITION.

Vendu en détail par ti»u9 les Propriétés et v.-c 
deurs de Médecines en Europe c-; en Amérique, i 
Tid. terling (IS cents) le pajnet, ou 2*. (50 cen»?j 
pour < paquet». Assurez-vous si cha ue paquet 
porte la signature ae H. K McKenzie, il. IL. Glas­
gow, sur . enveloppe
Lkmnndtz le Drad Sn^r Won y Casdv du lu. 

McKenzie.
NORTHROP a LYMAN, CARTER, ERP.Y a Co.

Newcastle, C. W. Montréal, C. K
Sont agent» généraux de vente en g'c? pour Vs 

Canadas.
27 septembre ÎSèC. Ira 193

T ’INSTITUTION des Sourds-
Muets, établie au CÔteau St Lnui»y{MiU-J2nd) 

près Montréal, ouvrir» »e- classes le 17 du présent 
mais. Les êlèrchde cette Institution reçoivent tous 
des soins dont *junt dignes dee êtres que U nature a 
disgraciés ; poreeque la Religion qui le» forme à la 
vertu et à la -cicncc, est une «aère* vraiment corn; n- 
tiBsante.

On y reçoit également d**.- pensionnaires •: d**s 
exterrx»-B. pour accommoder les parent»

Lh pension, pour le» premiers, r est que de 7 
piastre» par mois: et il» doivent p* fournir de îitR 
«t de tout le linge qu» leur est nécessaire.

L Institution est G ailleurs disposée à faire to*:» le? 
sacrifices possibles pour procurer h un plu? grand 
nombre de Sourds-Muet», le bienfait d une bonne 
éducation ; mais, comme elle est encore naissante 
et sans fondation, elle attend du public, un enc ou­
ragement cordial qui lui permettra de se dévelop­
per de plu? en plus, pour 1 avantage des centaines 
de ces infortunés qui ont tant de droit aux sympa­
thie.- de? â,iuce tcnsiblt» et généreuses.

F. A. JACQUES DU H A UT.
Pire et Directeur.

COteau St. Lo u : a, ( J/* D- End. ) \ ^ ^ ^
12 septembre 1600. i* *

t écoule A;»j jru .. ;; par nos no.yens ue tran.*pcit , 
à obten r u . temiiiris •■*'».*• le b.v- du ri i-L. -.rent 
pour lu navigntion océanique rr.M>x>'T toi t l’ui- 
veh. et le terminus du chemin de fer en ikttk 
Cit.î, nu moyen .n puni su Uap-Rouge, ou autre- 
mei:!, ra îri.-unt nln-i c^* Quêh-e le v{-r tai !e port 
de mer •*. non la ?i npi** f ; :cur-ale de lr» î'ointe- 
Lévis

Le dernier sujet a. *.quel je référerai aujourd hui. 
mai? !*• plus important, et celui dont j'si été d** tou: 
temps je partisan et auquel je ne manquerai pa*

1ohÏ, a vu année grandir -on .-u«:c< . L
moralité et Ut lit'

K

de

de | • 1 appui de toute mon energi* c ' e » t le
grand fl imposant projet de la Confédération <ir» 
Provinces de l'Amérique Britannique du Nord. Plus 
que tout** autre, t elle mesure aura pour résultat de • 
développer le commerce et le» ressources infinies «ie ! 
cette Colonie, et d«* tMiJAÎonuer tonte- ce a Pro 
vince? Lolée». faible» et désoni*? en uu pny» puis­
sant et uni. Une confederation lu i 'Amérique Bri­
tannique, qu'est-ce ? ■5ir»'.*n une. grande nation ca­
nadienne ? A part *î*'ç avantagea politique? et 
commerciaux de ce projet il est bon d** considérer 
que Qu bec est douée dr dent avantages locaux, 
celui de la centralité, et celui g une position forte, 
qui l'appellent k étr* la capitale de la confédéra­
tion. il est permis de songer a ce*, avenir enns man­
quer ù ’a foi publique jurée on déransrer de plan? 
déjâ nd"Utès et auc: i sans compromettre notre bien- 
aimé»* Souveraine par ia répudiation de ?a décision 
en faveur d Ottawa, comn>** capitale du Canadu-Uui.

J ai bien 1 honneur d'être. mes»i* ur:,
^’otre dévoué ?trv»teur.

vY. MARriDEN, M. D

régub-ritc de son service, ia
-a rédaction »*t ?e constaut» efforts pour aati-tnire 
ms abonné**». Pont placé nu premier rang pnruri. les 
jeumaux de la spécialilé.

Prix «le PA bonnement—2 e* eus:»*.- rau \*, it.-rn- 
riabletncnt pavabb J d'&vAii e.

(»r« «’h'ionr.t k Québec, riiez
J. T. KUOUSriKAU,

l.i avril 1 8oO. Agent pour le Canada.

SPECIFlyUK INFAILLIBLE
COSTRX LS»

< et*** OM'ad.e «ou? quebjue forme qu’elit* ?e pre- 
e: , - : infailliblement gucr.e par l'application de

i Onguent d'Holloway. Un doit la faire c.lmufer 
avant île l’appliquer sur le mal. Na vertu rnède- 
cri ale lv ?e démentira jarnai?.
// ( hujxu ni et i e* l'Huiez doivent Fr' <v/i- 

j •eje^ à la Jeus dans T* maTidôs
s ai yard' * ;

:
de? plu:

Pit&burg. / 'en., 1 er Mai H.',.).
C. Aykr —J'ai è diveiM:? reprises, guéri 
graves maux de tète toute pcrioLue qui 

peut prendre une do.-o en doux de \o3 Pilules Cela 
parait provenir d’un estomac impur qu'ellt s n'et- 
tevert immédiatement.

Avec rcij*eci, Votre **te..
ED. W. P RK RLE, 

Uoinmis du «Steamer Clarion.

J. T. BROUSSE A U,
Libraire,

No. 7, rue Bundc, Haute-Ville.

U ) N S El LS à UN K .1 K UN E
é Kl [.LE sur le? devoirs û remplir dans le 

moi.de comme maître*-** de maison, pnr Mme la 
eomtesso Droliojowskn, né< Svmon «le Lain iche, 
auteur du rhisuûru lies coloni«vs française?, ut di­
rect: ico du journal VAmi de» Jeûner Kill*s% î vol. 
in-1 J. A vendre ehi z

J T. imOUSSEAU.
Lihrai ro

No. 7. rue Ruade. Haute-Ville.

LA SANTE

ïlulveeselle.
UI'IDS MEDICAL OKS FaVILURS,

Pcs Curcsde Cuttïjniyn»^d*2s fnstitutent >*. 
des /)ame* de Chnrité et des j>er*on 

ne.< bienfaisantes.

ISKDAtriElR K N OHKlf

HlïrVRI l’OTsS,
finrtfvr r*i mVd'hne i >ve du professeur Rétamer, ^ 

rir*i RPdaetrv* : rincivul à* lo Rn ur de 7V.?- ip**- 
tique Mi ùço-Chirurjteal*} MtJtnn du iureou 

de b:ci\faïs rtc* du A e •irr ndtssn-xeni.

I
%_A I _trolures, 

Ru mon?.
Map

JUMELLES (les deux); par
Mademoiselle Delves, auteur de Blanche de 

iPjurbon, 1 vol. in-12.
A vendre chez

J. T. BROUSSE A U,
Libraire.

No. 7, rue Ruade, Haute-Ville.

DES ECHELLES de COMPA­
RAISON entre les THERMOMETRES de 

REAUMUR, CKVTtORADE et FAHRENHEIT A 
rendre chez

J T. R ROUSSEAU,
Libraire,

Rue Bn&rfe, Haute-Ville.
7 Ouvrier 1 H*JO.

Boh à ÎLait.

ce d'Armes.
1 ? r.ov. 1 *^60 ° * ?iém * %P i «

OAV *s:£$\t

'ÏIMUES PUDU QU ES.

C
1KUX r j h i deuvont à la Cuiiroiuic Mi
) rappelleront que l**s Règlements exigeant le 

paiement des Arrérages «lus sur les Terres Pu­
bliques, sont en force, avec la sanction du Par­
lement.

Les don.s doivent se rappeler qu'ils n»* peuvent 
qu’acquérir un droit sur les Terres Publiques et 
que ces terres sont vendues au premier appli arit.

P. M VANKol’OIINIT,
Conimissaiic,

Département «les Terres de la 
Couronne, Québec ül octi-brv.
14 iu»v. 1 -'♦> ». 24'J-fif-lx

Migraines, Maux de Y et c> JSévr a Ig icst 
Spasmes, Affections nerveus* v

PLÉTAnflB PAH

II. CL EK ET, PHARMACIEN,
Membre de l’Académie Nationale

mtcratnv U I*! « v. !r; to d.-r**1'- 
*>ît onUlulrfment *u N «et -iç c'u<i a 
dix lalnutr*.. rt n- r«*vî«nt lr pics fcoti- T-:it qc'&prM an in*- or.; t***:. ;»•

^Taoi vwf.)

IE PAULLINIA est un produit
Ji américain provenant de l'arbuste du même 

nom, indigène du nord du Bréail, prc3 la rivière des 
AinuZ' ii-'S I>* nom botanique de cette plante ♦ "t 
Paullitiia sorbilu de 2a famille des sapiadacées ; .-un 
fruit sert de hase i notre medicament, il mûrit « n 
octobre et novembre, **t est récolté parle L uirani» 
(race «l'Indien* habitant un pay? à moitié sauvage 
compris entre le Purane, FUrAguar et ilbi i y ), qui 
le préparent et le livrent au commerce brésilien 

[,e FA I’LL IN IA offre extérieurement une tou- 
leur * >ü* ô» analogue ù celle du < ho ola;, •»»« ratettr 
est amère et uu peu n-trirger:*.«\

L'analyse chimique nou? a f«»*i-- i .*•? suh-mneot 
suivante» :

1° L‘e la gomme ; 23 dr l'amidon; 3° r.ne matière 
résineuse *1 un brut» rougeâtre ; 4° une huile grasse 
colorée en 'ert par la chlorophylle , 5° du tannin ; 
6° une substance et is toll if ah le joui-eaut <lt** pro­
priété» chimiques tie la caféine.

* ierçure d**
Kr.freiur: ?.
P.st.le-, 
i i oûtte,
î ouleurs «b* l\ein«». 
Mere unaîicMtion. 
Kmorrlioïle». 
Mbumati?m*>,
Dai tri*?,
Herpès,
Teingue.
M ilaiiics du la Peau,

Kerotielles,
Plaies attr les J'tr.bes, 
Piaics à l’Kf mraa**^
P. .ic? u K Tête,
Plaies J la Gorge, 
Plaies de toutes sorte», 
Entorse,
Engourdissement d* 

jointure»,
Dartres.
Ulcère?,
Maladie» Vénérienne#, 
Blessure* de tontes sur­

us.

j A SAN i L 1 NI V K LS EL fotith e m.«ub h* patronugo 
i J #*t avec la collaboration du professeur Rccn 

micr parait le .0 le chaque moi? en une broeburo 
... r,--* ' ,. . , .. . de 04 colonnes gr.in ^o. illustrée de gravures iutea-
jlal aa K.t />?-;* tljl eclton a' Taie. calée» dans le l^xte, avec couverture imprimés
Vos Pilules sont non-seulement h lupU es a leur ' Ubaquc livrai.- >n renferme la mut cr* de ? ■»* pagei 

but coBirne apéritif, mais je trouve que le» effets en'.ron •i’ui» volume icKo or«i..:airr 
Li*1 u fai? .nt? quelles exercent -ur ia f-< * iont d* •» , iia^i k ni Mriite» t>i ru V!.* F. EN .-IX PAHillLO 
puis miUs.u, Kites oui. Uni u, t prMi^ne, ili j !rt> |*aKTIK. tUNTIC.—CunHoils nui diiliren 
plu, efliences pnr , gueruon les nffectioM l'Uieu- I L ,M„ir fha..ue s,itr,- ü.r-i.ne

SV a.,,cun r,,m j* ,JUt ^ r”"”* “>*"«•*"»*«•• Jr mer te pour ’ê« dit-rs«* profession.. 'me félicite Mticèrcment que nou? avons enfin un . t . . flIt, 4, . .lie PARTI!*. M A LA DI E— (luidexpurgniif digne de la ronfmnco «ic la j«r ;fe-*8ion **t 
de c**]!»• du publia

THEODORE BEU-,
Pt* ia Cité Je New-York.

des garde» 
Secours dans le*

Succession «le feu Vicier Hamel, Kcr.

t1EUX (iui ont des réclamations
) contre «'a succession vacant»* <ic feu VICTOR 

HAMEL, écupr. m «rchand, sont prié» «le filt*r leurs 
compte» dueaitut atteetés ei4tre l»*' main» du tou<<-
piguc. curateur i la dite succession; et ceux qui . .,,, .. . ,doivent à U dite «icret.ion -ont r-T.i« i* trier : tr,.cK«»“ .A"' e?BI,:'n,,î* ^ '°" 
sous le'plus'coorl delai. ' ''«e?*1: les l'6rr.orrlisK,r,, k-s «urorrl.érs, etc.

t il n r a p r i t i q c t:.
L- PAULLINIA se prescrit en poudre, pilules *\ 

sirop. Au Hréril et «ian1* le? pay» voisin», i»* Puul- 
linia. suivant M. Gavarelle, souvent employé pur 
les indigènes et avec un succès remarquable 
contre les diarrhées et les dyssenleries qui sont fri 
fréquentes et ri grave- dans ce» pay» ia, dans les 
gastralgie» et les gastrites et «lans le»convalescence i 
comme moyen de fortifier l'estomac, d»* faire naître 
l'appétit et de faliciter les digestion».

Les propriétés du PauMiniu le rangent au nombre 
de» meilleure astringents, il leur est supérieur pur 
son efii'-a».lié *iarir le» ras *i«* Dyspepsie et de
DéblIMé de* Organes de la Dige?Hon.
Il réussit trè3-bien dans les flux divers où le» hx-

ronseillés. telles sont le? hlcrmor-

i

C. N. HAMEL.
Pensionnat *1«* l l’n:ver»ité-Lsral. 

octobre thbb, Üf/C-fi!- i .­

Société de Bâtisse de ln ( ité,
\ VENDRE —Quelques actions
I\ dan» la susdite Société. S'adre«-er au Bureau 
du Courrier du Canada.

3 octobre 18U0. ÎÎ20

TRANSPORT HE BUREAU,

i-, (î III •(JT et A. TOU RA N « i K A T.

I AA PANIERS de BOLS à
7 i LAIT à vendre par le» poua- 

» ignés., rue Arthur, près de la Nouvelle Douane.
—ACflai—

ttP^Un asaortiment eomi>lct de FAÏENCE a»sur- 
tie : Service k thé, à Déjeûner, » Dîner, ei à Toilette 
richement décoré, portant Pitnpreasion du Caetor,
arec motto canadien.

HENRY HOWTSON k ('ie.
28 mai 1860. 94.

Voici comment s’exprime M. le Docteur Trousseau, 
Profcs-cur de (.Tiuiqu** Médicale de la Faculté de 
Médecine. Mé«le«'in en Chef i l'Hôtel-Diéu de Paris, 
l aulOnia, page 127, Be édition, 1817). I c l’a.ilHrim 

a depuis quelque» année» conquis, k Pari*, uue 
certaine popularité dans le traitement de migraine», 
assez longtemps incrédule sur ce point, j'ai lu «rire 
convniucu par «le» fait? que j'ai pu observer chez 
plusieurs personnes «ie ma clientèle qui avaient pris 
le Paullinia Bans mon autorisation, je dois à la 
vérité de déclarer ici «pie de tous les moyens que 
j'u.1 t «i employer contre la migraine, la poudre que 
l'on «lit être exclusivement composée de Paullinia 
m'a semblé la plus efficace.

MODE D IDIFLOI.
.Si les accès de migraines iont fréquent» (plu

A vendre au laboratoire du Prof«j.-eur Hol- 
1 -"a.\ bu, Maiden Lane, New-York,, et ruer, tou» ie® 
Droguistes re-qe-table* «t Apothicaire.! par tous »* 
Etats -1 ni * »-•» monde ci'ilisô, en boite», «le 25 
cents, de uj cent? et u* t ; chaque

Cerf* t'n écomm.ië* b* aucotp fn prenant d - plu.- 
grands lots.

24 janvier 1 Sriô I2tn 6

Lr grand Ainaaa?a<I< ur rie In sauté
X

TOUT LK HKNRK HUMAIN.

PILULES Û'HOLLOWAY,
UN BIENFAIT POUR LES MALADES?

TUSQU’A la découverte de cette
•J puissante médecine, on avait eouffext du manque 
d’une méde ine pure pour î*-*^ maux et b.? nécessité» 
■1«.* la portion -oulfrantc de 1 humanité, «1 une nude- 
cine exemple entièrement de particule? mincraleé 
et délétères: ■» - I>»TiMAi:iXô i jlulss b IIollo- 
"a^ sont devenu» - Ln aeMKnc noifcaxiQCH de toutes 
les nations. Kilt*.* ont la vertu de prévenir le® :n:«- 
indies aussi bien qu«* de les guérir ; elles attaquent 
.a h a ri s n ou U a k RUE de !a maladie, et, en éloignant 
ain-i ia cause «-a bée •*>? maladie- rend au ftystème 
sou énergie qu i buiguisait, et a-iaipte la nature dans 
-a fiche «le reformation «lu système animal.

LA DYSPEPSIE.
Le grand tic an du continent cè ]*• promptement ; 

un traitement de cca piiuiies amiseptifjucs, et lt*s 
organes digestifs sont rémi® dans leur état normale 
sous quelque forme «pie se présente cette hydre 
hideuse de maladie, ce remède scrutateur et infail­
lible la chaos» du system»* iu patient.

MALADIES BILIEUSES.
La quantité propre et la bonne condition de lo 

bile est d'une grande importance pour la santé du 
corps humain ; cette médecine anti-bilieuse chaise, 
Ici germes caché» de maladie, et rend tout les 
fluide® ei secrétion- pur? et coulant*, améliorant et 
rétablissant les fonctions vitale® du corps.

LES FEMMES MALADIVES
Ne devraient pas perdre de temp- a eesaver ce 

remède régulateur et restaurateur, quelque soient 
leur» maladie» ; il peut être employé avec sûreté 
pour toutes les désorganisation» periodiq- e* rt 
autres ; éc» effets «ont miraculeux

TÉMOIGNAGE IRRÉFUTABLE.
Le témoignage des nations r-u unanime sur la 

vertu de ce noble remède, Ct des certificats en toutes 
les langues vivante® prouvent 1 xrrce-n-vnlxa de b ur 
merit* intrinsèque.

Les Pilullee d'Holloway font le meilleur remède 
connu lans lo monde pour le» malntLc» suivante* .

Asthme, Maux «le
Douleur*, d'Entrai 11*-», Indigestion,

/lepartevxent de finU'ri'vi
Washington, D. U., 7 fév. Une

Mo.vsiam.—J'ai fait usage *i* vos Pilules dan* 
ma pratique privée ct dan- ma pratique «i hôpital

rnaladeë —Médecine U6U».Ue.
«•:c*i«lentB.

Hic PARTIE ri P KOI A LITER. —Anatomie, pby- 
Ftologi*, physiognomonie Trait*' *lo* aliments.— 
Botanique : plautr® utile» indigènci*.

IVe PARTIE PHARMACIE DOM f'riTIQl R - 
Krint Irg .i bon marché.—Receltes populaires.— 
S ieillcn recette® célèbre®.—Communicution® riirer-

depuis que vous le» avez confectionnée», et je no j 
puis hésiter à déclarer qu'elle® sont le meilleur ca­
thartique que nou» puissions employer Leur action 
rég'ilière sur la foie est vive et décidée, et tiles 
»on; conséquemment un admirable remède pour les 
désordres de cet ergnne Kn vcrit«> j a» rarement 
un est., «ie maladie bilieuse tellement obstiné qu »! 
n’ait pas cédé n leur efficacité.

ri«»U ù v ou « fraternellement.
ALONZO Ball,

Chirurgieu de i Hôpital île Marine.

P A RT î K. C( «N N a ISS A N CE.S UT 11. K.s.
VgricuL*rç.— Ari '«’•tênnairc—Economie dame*- 
liquc—ri» *i«tj; .jf. ménage.—iîecettes utile.*.

\ «e PAtril lK. %'ARI ETES.- - La médecine mura.e 
«!» - passion?.---Histoires — Nouvcllos. — Conseil* 
pnrri» uliers k « !»a,,lç abonné

L» ri:ne * nu-'-»'. ,t *'h«ires®ant ù tou? le? fig« s, 
garde <; gardera !ouj(*4r® lu simplicité ct la retenue 
• 1 un entretien de tarnirit Fon<iéc avec Récamior, 
elle r-t resté© sou? tous |«- M;pp<.rt? «ligne du j a- 
trouage de ce savant cor»?cnMru.,4, K Âc « et hom­
me ue bien

Elle donne «urge? ivernrnt dn*ri traités avant 
tou? leur utilité pratique, et tous co.courant à for- 

que et je le? « onsidère comme le meilleur opératif mer pour chaque famille un conseille;, Uu guide en 
que j’ai jamais rencontré. Leur effet alternatif sur maladie comme eu santé, l.a Santé f«.rm,-a ,,n 
le foie en fait un excellent remede, lorsqu'il est vr*ig«* i*oti‘pîct, t»*r’r .m «* par une table g« uirnjc d* »

Tyssmtcrie, [)iarrhè*y Jie.'urhemrnf, U»r®. 
Vos Piiuie» ont r u un long essai dan? ma prati-

donné en petite doses «lans le® cas «le dyssenterir 
bilieuse et de diarrhée. I.rur couche en sucre le • 
rend trèf-acreptable et trè* convenable k I‘uf*:ige 
d**s femme? «*t d* « enfants.

Dr. J. G. GREEN, 
Chicago

Dyspepsie, Impureté du Sang.
Dr. Ayku.—J’ai fait avec le plu.® gran»l miccè* 

usage de vos Pilules dans xna famille et parmi le-» 
malades *ju«* rn.»n ministère rn oblige \ visiter. Elle* 
eont le rneillr ur rcmèd© «pie j ni jamais imnnu pour 
régler les organes de la digestion et purifier le sang, 
et je puis donc en cvuiêéquenc* le? *«*. onirnandcT en 
toute confiance k mes amis.

Votre, et**.,
J V. HIM ES,

Pasteur d© l’Eglir.e de l’Avent, Boston. i

ar?au\ comte de II yot/iiuj.
Nxw-Yoiik, 24 octobre I860. 

f’iiKK Mossist’k.—Je fais urtuellement usage «le 
v«j® Pilules <'albartiques dans ma pratique ct j« i 
voi“ qu elle® sont un excellent purgatif pour uct- ! 
t'jyer U système et purifier le? sources du -ang.

.1 G. ME A UH AM. M. Ib

, \ST ‘.ransporti leur bure,u d,.nS lu mai.on de M ••«»*f.an’ «
U Dobtik, boulanger, N -. 42, Rue .St. Jorepb, .St : T->»« 4 '•"* dü9e ri 1 au 1,m'1 d:l,,s drUJt cuU.err^.,
R,ch. à côté .ie 1» M.ûon ie Rompe e, {*wtion ie ; ‘J*»1' *u,rfc "nri'le“V. r ‘T""L * .",in
... .. ' d 6 oiener le® accès et «ban? 1 espoir d une gu» risotiPolice.

23 mai I860 12

J. B. PL A MOIN DOJN,

AVOCAT.

Bureau n°. 43, Rue saint-
Joieph, St. Roch, près ta Rue du Pont. Dans 

fr* maison d© M. Michel Mokti*kt, en face de c*Jl 
#*cupè© p*r W. I^üstâat, 6cr., K. F. 

yi mal IM 12m 70

SUCCESSION DE EEC DK HLA N-
CH ET.

i AVIS.
rpOUTES le® personnes ayant «le* réclamation? 
L contre la succession «le feu JB A N BLANCHKT.

; d’éloigner 1»*® a*-«.e.8 et «un? t espoir n une gu» risoti 
: entière. De plus, on prendra au début de la rni- 
! graine, pi on la sent venir, ou pendant l'accès en 
: res «le surpris© une demi-dose de Paullinia délayée 
’ dans deux cuillerées d’oau sucrée, on attend ru* tin 

quart d heur© sprèr quoi on prendra i'autre moitié 
j fci le mal n© fi'eat point amendé.

,4%'l* e®scnllcl.—Ce mé«!i«*amcnt n«* -e trou­
vant pas ordinairement dans le commerce, afin d’ét 
viter une contrefaçon ou imitation grossière, on doi

Influenza,
Inllamuiation.
Faiblesse intérieure, 
Maladie® de poumons, 
Abatement «les son?, 
Pierre et Gravellc, 
5>yni|»t<*ines secondaires 
Affection® vénériennes, 
^,cr8 *ie toute sorte.

en son rlv«nt CHIRURGIEN, dv 1» CiU de Qu*b<y, refuM-r tonie boite d^vrhetôe o<i ne porlAnt pr.. In 
; sont priées de présenter leurs comptes, el totitUM t ^«-eorttr^. ,

celles endettées envers la susdite succ-»»ion sont ! .. ■
aussi requises de s'adresser el de paver au sous- ! P"! en *ro, S«-3ft rent* la boite.
signé. : J. T. BROUSSE A U,

R. BI.AK0BBT Agent k QuJ-n.
i U JuUle* »»w Î0 , ït mu* i«O0. BT

Toux,
Kbumc,
Maux «J Estomac*
Constipation,
Dypt*p3ie,
Dinrrbéo,
Hydropi#ic,
1 ai bit 3?»^,
Fièvre «*t FièvrcChand©,
Maladie® deb femme®.

r KENKZ UARl)K !—PttS UU0 «lf* CCP Pilule® n© 
«ont pures à moins que lo® mot® “ Hollowav, New- 
York et liOndrcs," ne m* trouvent comme filigrane 
®ur chaque feuille d© direction qui entourent cha­
que vus© ou boite ; on peut voir ce® mots » u met­
tant la feuille vis-à-vis la lumière. Une réconi- 
penae considérable sera donuée a quiconque don­
nera dos information? qui pourraient Amener ù 1a 
docouverte des personne® contrefesaut ce? mé<le- 
citiea ou de celles le® vendant, sachant qu'elle»? sont 
falsifiées.

N. B.—De® directions pour guider les patienta 
dan® toute maladies Mont affichée* ®nr ehAqoe hotu«

janvier 1840. llm 4

Coii.it ijnition% S>/pj>rc#dton% Ii h umatismty 
fjoutb’y Aeurralyie, //t/dropifiie,

/ *•truly sic, Accès y etc.
Ou ne pourrait trop parler de vos Pilules pour la 

«•ire de la constipation, rit quelques autres per­
forine® de notre confraternité b.® ont trouvés ellica- ,

matières.
Dan® chaque numéro, «1 « m répondu A tou?** i*s 

lettre? des abonnés < • cun-eils ou consultâtio<^ 
précédé.- d»*s «picstions posées uu de la descriptif*» 

1* la maladie, ont ce triple avantage : d© scr»ir «» 
«*Iui qui coi v.ilte, de pouvoir être «*ontr»*»lé> onr 

tout medecin, et d'offrir de l'intérêt à tout le® le - 
teur*.

! n’est pers«jnrie qui ne puis *e touvir dan® l'o- 
bligatior» de soulager le? *, «uffrittire- d autrui j *r 
un conseil «*t par des s«*in?f parfois même «i» /i*ia- 
bltr gar«l« -tna!a*if près l'un parent ou «J'uj» ami. L 
n cat personne pur conséquent «pii ne ?r*it Contra n» 
ie faire un peu «le médecine ; or. si « »*tîe mcd**» ir«t. 
e*t tai»e avec intelligence, avec quelque? notions 
élémentaires, elle préviendra bien dr® imprudences 
elle abrégera bien des maladies, elle calmer»* .... . 
«1rs douleurs,

.'is I o!urnes sont maintenant, en vente.
Prit d'un abonnement pour un an paynbli- 

invariablenrut d’avance
< ‘»i nouscrit A Ia librairie de

J T. BROL'SKRAi:,
7, Rue Ruade»

Quebec, lt octobre î0.'».^. IN.'t-i

CONDITIONS

(’OlinniÜR DU CANADA.

ARONN KM RAf
ce? que je i’rri fait, elles s'associeront à moi poui le Courrier du Canada parait troi? foie par Krrnn*nf, 
proclamer, dan® l’intérêt de 1a multitude qui «ouf- j '*'* LUNDIS, MKRL'RKDIri e; VENDREDIS 
Ire (le cotte maladie qui, quoique pcrnicitUfle par I ffttrLe prix de rabonnement eu «le qr atas nait«hi
elle-même, est la source d'autre® qui sont pires en- I 
inre. Je pense que la con*hj>ation origine dans 1»; ! 
foie, tuai® vos Pilule® affectent cet organe et gué- 
ri*5ent le mal.

Dr. j. p. vaughn, i
Montréal.

fiâT La plupart «W Pilule* en reute ordinaire, 
contiennent du mercure qui quoi«ju’6Unt un pré- 
«“ieux teinéfle dans de® main® babil»»?, est dangereux 
dan? une Pilule publique, en raison de? Affreuse? , 
conséquence? qui résultent de son usage imprudent.

d A ^ », r nt* contiennent aucun mercure 
on substance minérale «quelconque.

Urix 2r> cent» par boîte ou ;> bottes pour $1.

PHÉPARKa TAPI

Dr. J. C. A YKR A. Cir

I.OWKLI., MASS.
tfëT* Tous nos remèdes e*nt en vente 

oh*'z tou a les Droguistes.

• •

M avril 166». \%tu 14

par année, payable par **me*tr* et d avance. 
W0ri‘>n na « abonne pas pour moins d«* six moi®.

TAUIK ORS A N N ON (B?.
Les annonces sont insérée? aux conditions ?o»- 

vatitc®, savoir :
riix lignes et au-dessous........................ $00 So

Pour chaque insertion siiiiacquente, 00 l.*4
Dix lignes et aij-dossns de ?>x ........... oo ü?

Pour chaque insertion *ub?éq«iente. 00 l«
Four les annonces «l'une plu® grande étcri»!^ 

elle? seront insérée? à raison «1c Pet* j*ar ligne pon 
.a première ine« rtior» et q»* 2c. pour 1 «*.•? insertion 
Mihrié«{ucnte6.

Tout re qm a rapport k la rédaction devr 
être adressé è M. A. E. AUBRY.

ItVK Toute? lettres d'argent, drmnndes ü aboun - 
f«»ent? et reclamation? , doivent être adressées à 
MJ I. BKoUSriEAU propriétaiio, No 7, Ku© 
Blinde, vis-à-vis le Pr©».bytrre, { franco)

■ i. ■■■■■— i ■ i ■ ■ '■' . ■■■ i
IMPRIME f.f PÜBLll: PAU

J . T. B li O U S S K A U ,
Euitrur Pitoi'BiStairs,

7, 7?u# liv/utr, «?Li-d-«>M le IWshytèiff,
QÜTMIDO.


